
PATINOIR A ROULETTES
“ ROYAL.’’

PROGRAMME DE LA SEMAINE :
Attraits extraordinaires.

Mardi et Mercredi soirs—Club de polo 
de Éingston, aussi le plus rapide patineur 
de Kingston contre Brunei et Atkinson 
de cette ville. Mercredi soir la bande 
•omnJèts des Gardes sera présente.

Jeudi soir—Course de 1 mille par Taylor 
vs. Davis.

Vendre li soir—Courses des oarbiers, 
ouverte à tous les barbiers, J mille Une 
médaille sera présentée comme prix.

Samedi soir—Courses des imprimeurs, 
}mille. Une médaille sera pr sentôe comme

Admission—Avant-midi et après-midi, 
10 cents, patins compris. Soirée—Dames 
dix cents, usage des patins 10 cents ; 
Messieurs 15 cents, usage des patins 10

Ouvert—Matin, 10 à 12.
Après-midi—2 30 à 5.
Le soir—7 30 à 10.

O’REILLY FRERES
Propri taires.

A. S RENNIE,
Gerant.

V1Î.L.D.
------ (O)-------

Voulez-vous acheter un joli nouveau 
CHAPEAU ou BONNET de printemps 
pour votre' femme, fille, sœur, cousine ou 
tante? Pour la Façon, la Variété 
et le Prix allez au

“ CELEBRE”

W

—DE—

WOODCOCK,
89 RTE SPATHS.

Service Civil.
Ottawa,

T BS examens d’admis 
JLi civil commenceront à Halifax, N -E„ 
Saint-Jean, N.-B., Charlottet wn, I. P. E , 
Québec, Montréal, Ottawa, Kingston, To­
ronto, Hamilton, Loudon, Winnipeg et 
Victoria, C. B., mardi, le lie jour de moi, 
ï 9 heures a.m. Des formules de demande 
seront fournies par le soussigné jusqu'à 
lundi, le 18e jour d’avril, et elles devront

17 mars 1886. 
ssion au service

P. LE8UEUR, 
Commissaire et Secrétaire.

LA coxrcuxiRsxrcs
----- KST T,A------

VIE DI COMMERCE 
3,000

A vendre en Mars et Avril
Le plus grand assortiment, les meil­

leurs patrons, et le meilleur 
marche d’Ottawa.

A Bots, la verge et plus.

* ‘TU S DE 50 CAISSES
De nouvelles et Jolies Marchai: lises, que nous avons Iss portées 

directement de FRANCK, D'ANGLETERRE et des ETATS-UNIS. 
Termes ■ O OMPTANT,

1,1 1

I M

(1. IEZIM J. B. AHZAL
’cintre Décorateur et Taplsss'

VIENT DE RECEVOIR
i-zMagasio d’Epiceriesz-

PAR EXCELLENCE. «
----------- )o(-----------

Le soussigné informe le publie en géné­
ral qu’il vient de faire de

Grandes Ameliorations

ROULEAUX DE TAPISSERIES
do tous les patrons et de tous les goûte, 
wec bordures appropriées.

La vente <-st faite à 15 POUR CENT 
meilleur marché quo partout ailleurs.

—AUSSI—

TOILES POUR CHASSIS
A son établissement, au

^----------Mo 17B ^

DECoin des rues Dalhousie et Water.
TOUTE CO' " R.Mon stock d’épiceries est maintenant det.

PI as complet* et de* mieux ; M. AIIIAL surveille lui-môaiâ
ou tes les commandes qui lui sont 

laites, ainsi que ir travail de ses 
mployés.

As-ortt*.
Vous trouverez à ce magasin tous les 

Sirops Calmants et Médecines Patentées 
des meilleu maisons de l’Europe, Mont­
réal et des Biais-Unis 

Mes dépenses d’administration sont très 
minimes, conséquemment les effets sont 
vendus à

«I. L. I (JU;\D0\, L. L. B
AVOCAT

124 Rue PRINCIPALE, Hull
45 Rue MURRAY, Ottawa

Ottawa, 20 nov. 1884

20 POUR CENT
■Meilleur marché qu’ailleurs~9t

TT. VSZUTA.
173 rnc Dalhoimie. Ottawa.

CHAPEAUX
DU PRINTEMPS

IMPHTUEMNE
ASTI-D PHHTHEBIiqiIK

Spécifique contre la Diphthérie et 
autres maux de gorge 

Rien n’est meilleur pour guérir la eo«- 
somption ou à sa première période, la 

bronchite aiguë et chronique et les 
rhumes

Venant d’être reçu, un grand 
assortiment de CHAPEAUX dans 
les derniers goûts et à des prix 
TRÈS RÉDUITS.

—AUSSI—

Capota de Caoutchouc, Para­
pluie*. Circulaires en Ca­
outchouc pour Dames, etc. 
gairUne visite rat respectueusement 

solicitée.

LA DIPHTHBBIE VAINCUE
Aux ravages de cette maladie tesrinle 

et réputée incurable, on a trouve un rente* 
de qui n'a jamais failli. L’expérienee de 
plus de dix annnées de succès constants, 
et des centaines de certificats adressés à 
l’inventeur par des personnes notable* 
et dignes de foi attestent l’efflc loite vrai, 
ment étonnant de ce remède.

Préparé par le

DR N. LACERTE, 
LEVIS, P. ».

'a
12 Rue Rideau

PjIx : M cte. la bouteille. En veet# «Mes 
les pharmaciens.

EN DEPOT CHEZ
ELZLAK A LA RI K,

71 Rno Belton, Ottaw

A "LOUÉR
Un magnifique logement, au Ne. tl rue 
Cathcart. Possession immédiate.

Pour informatiens s’adresser an Ne. 92. 
rue Gathsart. juill leM 4

L’honorable M. White cite une 
foule de chiffres qui prouvent une 
augmentation considérable depuis 
1879, dans la circulation des ban 
ques, la valeur de la propriété 
foncière, les dépôts aux banques 
et caisses d’épa~gnes, le nombre 
des vaisseaux venus de l’étranger, 
les i nportations de matières pre­
mières, etc. Cela indique l’état 
prospère de notre industrie.

On a dit que les cultivateurs 
sont mécontents de la politique 
du gouvernement actuel et s’aper­
çoivent qu’ils ont été trompés. Les 
fermiers d’Ontario, entre autres, 
ont fait voir qu'ils trouvent la 
protection favorable à leurs inté­
rêts. Quand les propriétaires de 
moulins du Canada demandèrent 
une réduction de droits sur le blé, 
les fermiers d’Ontario s’y opposé 
rent fortement.

La dette publique de notre pays 
s’est accrue considérablement, il 
est vrai, depuis quelques années, 

l mais les dépenses ont été consa­
crées à des travaux nécessaires, 
entre autres (’Intercolonial, dont la 
construction était une des condi­
tions de la Confédération. Les 
canaux ont aussi été construits 
pour exécuter le pact fédéral.

Quand au Pacifique, il est vrai 
que le gouvernement conservateur 
l’a commencé et terminé, mais un 
des premiers actes de l’adminis­
tration libérale a été d’approuver 
la construction de ce chemin.

M. Cartwright a comparé notre 
dette publique et nos taxes à celles 
des Etats-Unis. Outre que le 
Canada ne s’est pas trouvé dans les 
mêmes conditions que les Etats- 
Unis, il n’est pas vrai que notre 
dette soit quatre fois plu considé­
rable que celle de nos voisins. Les 
chiffres constatent une difference 
de moitié, seulement. Il faut corn 
parer le Canada aux pays, qui se 
sont trouvés dans des circonstances 
analogues, à l’Australie, par exem 
pie. Or les colonies australiennes 
sont endettées pour $175 par tête 
de la population.

Le gouvernem nt a été accusé 
de corruption au sujet de l’octroi 
des terres aux compagnies de colo­
nisation et de la manière dont il a 
disoosé des limites à bois, et des 
pâturages. M. While défie qui que 
ce soit de prouver que le gouver­
nement se soit rendu coupable de 
favoritisme en ces matières. Les 
droits de pâturages sont accordés 
à condition que les terres pourront 
être reprises, en aucun temps, pour, 
la colonisation.

M. Cartwright s’étonne que le 
peuple soit assez aveuglé pour ne 
pas vouloir revenir à l’administra­
tion libérale, dont il a fait une ex­
périence de cinq ans. Il oublie, 
dit M. White, que le peuple cana­
dien est intelligent et suit avec un 
intérêt croissant d’année en année 
les affaires du pays II a vu la 
difference eh tie les deux adminis­
trations. L’une a lait son malheur, 
L’autre to sa peospfrnté.

Jamais le peuple, la jeunesse 
surtout, n’a pris autant d’intérêt 
dans les affaires du pays : la jeu­
nesse a loi en l’avenir, elle ne 
souffrira pas de pessimistes sur les 
banquettes du Trésor. Jamais, non 
plus, on n’a constaté l’existence en 
politique, d’un aussi tort élément 
indépendant, composé de gens qui, 
sans parti pris aveugle, veulent 
sincèrement le progrès du pays et

LE CANADA nement actuel.
Après l’honorable M. White, M. 

Paterson (Brant) a réédité les cri­
tiques habituelles contre l’admi­
nistration. Puis M. Wood (West 
moreland) et M. McMullen prirent

Ottawa et Hull, 3 Avril 1880

AU PAKLEMEiXT
l’autre contre la politique ministé 
rielle.

La chambre s'est ajournée à onze 
heures et demie.

L’honorable M. McLelan a soumis, 
hier, le rapport annuel concernant 
les compagnies d’assurance mari 
time et contre le feu.

Les bills suivants ont été présen­
tés : acte pour incorporer la com­
pagnie du chemin de fer de jonc­
tion de Guelph ; acte amendant 
l’incorporation de la compagnie du 
chemin de fer Napanee, Tamworth 
et Québec.

Puis l’honorable M. Whit* a 
repris le débat sur le budget. Son 
discours a été la réfutation de celui 
de sir Richard Cartwright. L’ex 
ministre des finances, dit-il s’est 
montré d’un pessimisme accompli, 
du commencement à la fin de ses 
remarques\il a attaqué le chemin 
de fer du 
ment, puis le beuple mê ne. Il a 
affirmé que le pays court à sa i nine 
depuis 1851), oubliant peut-être que, 
de 1856 à 1859, il fut lui même mi­
nistre des finances dans l’adminis-

Au Sénat, M. le sénateur Alexan­
der, en présentant une motion re 
lative au traité d'extradition avec 
les Etats, s’est livré à une attaque 
ridiculement terrible contre les 
membres du gouvernement.

Sir Alexander Campbell l’a tancé 
d’une façon très digne. La motion 
n’a pas trouvé de secondeur, et a 
été rejetée.

LA COLONISATION

Le R. P. Nolin, S. J-, pousse acti­
vement l’œuvre de la colonisation. 
Il vient de visiter les paroisses de 
Saint Sulpice, de Sainte Rose, de 
Lanoraie, de Lavaltr;e et de Con­
trecœur avec d’excellents résultats. 
Il reçoit partout le meilleur ac­
cueil soit dans les paroisses soit 
dans les maisons d’éducation ; on 
comprend que la colonisation est 
une question vitale de la plus haute 
importance pour le pays et la reli­
gion.

Demain, le Rév. Père prêchera à 
Terrebonne, puis dans les diverses 
églises de la ville et de la banlieue.

iflque, legou/erne-

tration, et qu’il a, par conséquent, 
sa part de responsabilité dans les 
ruines qu’il déplore.

On a parlé de déficit, continue 
M. White ; quels sont les faits ? De 
1867 à 1873, le gouvernement dé-

le canada atlantiquepensa, pour travaux publics, treize 
millions de piastres, et depuis 
1878 douze millions à prendre sur 
l’excédant de la dette publique, 
tandis que, durant cinq années 
d’administration, le gouvernement 
Mackenzie augmenta annuellement 
la dette publique de deux ou trois 
millions, pour les dépenses ordi­
naires.

Le comité des chemins de fer et 
des canaux s’est occupé, hier, du 
projet de loi de M. Mackintosh 
amendant l’acte d’incorporation du 
Canada Atlantique. M. Joseph Du­
hamel, avocat de la compagnie, 
expose ses demandes : elle veut 
être autorisée à emprunter $25,000 
par mille, sur tout le parcours de 
son chemin.

Le comité a rapporté le bill avec 
quelques légers amendements.

a

Les libéraux devraient
être les derniers à parler de déficits.

M. Cartwright a dit que le com 
merce du pays avait diminué énor­
mément depuis 1873, mais il s’est 
abstenu de faire observer que, du 
rant l’administration de ses amis, 
le chiffre des opérations commer 
diales était tombé de 217 millions 
à 152 millions, et la circulation 
des banques diminuée dans la 
même proportion. Chacun se rap 
pelle la déplorable condition des 
affaires, en ce temps du régime 
libéral. De tous côtés, on vint do 
mander au ministre des finances 
de faire quelque chose pour mo­
difier la condition financière du 
pays : il n’en fit rien, mais le peu­
ple mécontent le chassa du pou 
voir.

MALHONNÊTETÉ

Un avocat de Kingston s’est enfui 
avec vingt mille piastres apparte­
nant à ses clients. Des spéculations 
malheureuses à la Bourse l’au­
raient poussé au crime.

TROIS RIVIÈRES

Faute d’un secours suffisant de 
la part du gouvernement, les da 
mes Urs ulines des Trois Rivières, 
ont fermé leur hôpital, où depuis 
près de deux siècles les pauvres né­
cessiteux trouvaient un asile quand 
ils étaient malades.

Les Sœurs de la Charité, ayant 
déjà, sur un plus grand pied, un 
hospice de même nature, aux Tiois 
Rivière, les Ursulines se livreront 
désormais entièrement à l'instruc­
tion des jeunes filles."

Nous avons traversé, l’an der 
nier, une période de dépression 
commerciale, mais nous en avons 
souffert incomparablement moins 
que durant l’administration libé 
raie. Depuis 1879, le nombre de 
commerçants en Canada s’est élevé 
de 56,000, à 70,000, le nombre dé­
faillîtes est tombé de 1,906 à 1,200 
avec un passif réduit au quart. Si 
on compare spécialement les pé­
riodes 1874-78 et 1881-85, l’on 
trouve la moitié moins de faillites 
avec la moitié moins de passif dans 
la seconde que dans la première. 
Ces faits ne sauraient être niés : 
ils sont concluants, et prouvent, à 
l’évidence, que la condition du pays 
est meilleure sous l’administration 
actuelle que sous le gouvernem nt 
Mackenzie.

LYNCH

Mercredi soir, Pierre Hermine et 
son fils, armés de carabines, se sont 
rendus à la maison d’Eugène Wal 
ker, à Grand Valley, Californie, et 
sans dire un mot, ont fait feu sur 
Walker qui était dans le jardin 
avec sa lemme et son enfant. Wal 
ker est tombé mort, et sa femme 
malgré qu’elle eût reçu des blés- 
sures bu bras et à la poitrine, eut 
encore la force de ramasser son 
enfant et de se rendre chez les 
voisins où elle mourut.

Les meurtriers furent aussitôt 
arrêtés et conduits en prison. De 
bonne heure, jeudi matin, des 
hommes masques se sont rendus à 
la prison, emparés des prisonniers 
et les ont pendus.

Un procès à propos de terrain est 
la cause de ce crime.

HSMORRHulüËij HANNUM S BENATINE, LE âSfc'JL REMEDE. BUREAU PRINCIPAL. 101 R VE SPARKS . OTTAWA
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enne noire et brune (Black] 
adresser au bureau du]

DEMANDE
ailleurs de marchandises 
français et anglais, à par- 

S'adresser à P. Rochon, 
25 m.

tED SAVAR
Bureau :

IUE CUMBViLA
Itflice du Dr Prévost

gabelle,
Cour Suprême, B ( 

WIFXNNIA, 
LULL*

i
j

>r

JHARBON

.mut >
MIEB CHOIX

que jour, tout frais tiré 
es mines,

Chars seulement
1

lualité garantie, i
IIWORTfl&Cie

E SPARKS

'A m'A DI ?N8 
S OYSPEmmiEÎTration guérit, outre 

Tuberculeux ou poitri- 
tions, les Névralgies, les 
s, les maladies du Foie et 
Iropisies et les R huma ti s

1

’ N. LACERTE.
Levin, P.uteille, 

les pharmaciens
LZfîAR A.LAR1E,
71 rue Boltoij; Jtmwa

dames,
rhanoises de

A'»

'PRINTEMPS
McDonald

loi* rue! lament
"odes Parisienne
E SUSSEX,

»rte de la rue York,

'JPktje.
s.

i||hs
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ns.
>NS cachetées adressées 
portant la suscription 
r Approvisionnements 

reçues à ce bureau 
AUDI, le 20 AVRIL, j fc 
son pendant l'exercice ^ 1 
L887 des pprovisionne- '
i, tous droits payés, à 

Manitoba *»t dans les 
rï-Ouest. Ces 
tent en

Les approvi- 
farine, lard sé- 

b, munitions, ficelles, 
eaux, instrumenta ara’

ir des formules de sou­
ls relatifs à ct>s appro- 

dates des. livraisons, 
t au soussigné, ou an 
ffairea des Sauvages à 
au des Sauvages, Win-

euvent être faites pour 
iffets (ou pour une par­
egoric d’effets) sépare- 
ï les effe's mentionnée

i devra être accompa- 
ccepté par une banque 
i au surintendant gé- 
es sauvages, pour au 
it du montant des sou- 
Manitoba et les Ter- 
BSt, lequel chèque sera 
aissiornaire refuse de 

nde de ce faire, 
i service entre- 

la soumis-

k

'

•J3 remis si
èe.
es sont requis de faire 
a valeur eu argent des 
t de fournir, car sans 
is ne seront point pri-

i devra, en ans de la 
lionnaire, porter la si- 
ions jugées suffisantes 
>our garantir l'execu-

b le transport nese fe­
at par voie ferrée, les 
at faire des arrange- 

ir que les auprovi- 
xpôdiôs sans retards 
ins de fer * leur desti- 
>6t do gouvernement

s'oblige pas d'accep- 
oune des soumissions. 
NKCÜGHNET, 
tnt Général des 
es Sauvages 
Saurages,
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10 00

Laisse Montréal. 00

Laisse Québec.

Arrive à Ottawa 23

1

?•

V

5
«t-

Chemi" lie Fer Canadien du Pacifique
LIGNE ^COURTE

KNTRB

Ottawa, (Quebec
KT MON THE Al..

JW iÎARLSAD DBS HE 8.

p.m. p.m. 
4 25 5 32tisse Ottawa.... 4 48

; rr. à Montréal. . 8 18 
p.m 
2 20

8*30 9 •P
a.m. a.m. 
6 30 6 30Arr. à Québec....

L’OCTROI DES TERRES
ACCORDE AJ

CHEMIN UE FKHDV

Pacifique Canadien
CONSISTE EN

Superbes Prairi.-s à Blé et Terres b 
Patnrag'-H au Manitoba et dans les 

Territoires du Xord-Ouest.

Terres à bas prix, à proximité du che­
min de fer. particulièrement iroiresàla 
culture des PHUULTTIS ME ANGES 
LA FERME. Elevage «h» be-tiaux, pro­
duits laitiers, -le. Un peut acheter une

DE

Arec ou sans conditions de l'uiture, 
selon le désir du colon. Les prix varient 
de $2.50 l'acre en montant, avec des con­
ditions exigeant la culture et sam- condi­
tions de culture ou d’etablissement, à prix 
faciiei-, basés sur une inspe :liou minu­
tieuse ues examinateurs de la Cpinpagnie.

Si la vente est lade avec condition de 
culture, UN KAKAlSde la moitié du 
prix d’achat -si alloué sur la portion d i 
terrain cultivé.

Termes <le Paiement:
Les paiements j .h .vent être .'ails er. 

plein au temps de l’achat, ou en six paie 
meut s an unis, v ;v inférât. Üet-Dében 
tures de Terres peuvent être obtenues di a 
Banque de Montreal ou à aucune de ses 
succursales, lesquelles ser »nt acceptées 
10 pour cent de i rime sur leur plein 
valeur, ave.- intérêt accru, en paiemeu 
des terres.

On peut se procurer des Pamphlets. 
Mappes, Guides, etc., en s’adressant au 
soussigné ou à John H. McTavish, Com­
missaire des Terres, à Win ipeg, à qui 
toutes communications relati -es aux prix, 
conditions de vente, descriptions do» terres, 
etc., devront être adres ses.

Par ordre du bureau,
CHARLES DRINK WATER.

13 mars 1885—la

PETITE ÏEKOiiE !
Ses marques peuvent être effacées.

Maison LEON & Cie.,
Tottenham Court Raai, 1 LONDRES, 
rue High, Stratford, j Angleterre
Purfuni urn de S. HI. I» Heine,

Ont inventé et patenté cette préparation,
L’GBi 1T - RATED R !

51
202

qui efface les marques e la petite vérole 
pour toujours. Son application est simple 
et inoffeu? ive, ne cause aucune douleur n 
inconvénient, et ne contient rien d’un ca 
actôre nuisible. Prix: $2.50.

Cheveux buperilux.
Le remède épilatoire de LEON et Cie., 
enlève en quelques minutes les cheveux 
superflus sans la moindre douleur ; les che­
veux ne repoussent jamais Ce remède est 
très-simple. Instvucions complètes. Re­
mède envoyé par malle. Prix : $1.00.
«KO. W. SÜA YV, age nt général

aie rue Tremont, llottton,
21 sept. 1885—la.

tes 8 il®
:o:

No-N venons de recevoir le 
oins bel assorliment 

«1‘ toiles peintes et doree* 
pour leneires qui ait 

ja - ais etc isu porte en Ca nada

JACOB RBKATT
MAGASIN PALAIS DE MEUBLES

38 RUE RIDEAU.
N B.—Voyez les échantillons de 

ces toiles dans ma vitrine.

I M
CHEMIN DE FED INTERCOLONIAL

Roula de la Malle Royale, des Passagers 
et du Fret entre le Canada et la Grande 
Bretagne, e* Houle directe entre l’Ouest 
et tous les points du b.is du St-Laurent et 
de la Baie de Chaleurs, aussi le Nouveau- 
Brunswick, la Nouvelle-Ecosse, lTle du 
Prince Edouard,^le Cape-Breion, Terre- 
neuve, les Bermudes et la Jamaïque.

Ues nouveaux et élégants chars-palais 
vréés de buffet et chars-dortoirs fout 
partie e chaque train-express*

Les passagers qui s’en vont en Angle 
terre ou sur le Continent européen peuvent 
pi endre le paquebot de la malle chaque 
Samedi avani-midi à Halifax, en partant 
de T ronto Mercredi après-midi.

Les expéditeurs de grains et de mar 
chaddises trouveront au port d'Halifax 
toutes les commodités desirables pour 
l'embarquement de leurs effets.

Depuis des années, l'expérience a dé­
montré que l’Intercolonial et les ligues de 
paquebots oui font le tervice entre Bali 
lax et Londres, Liverpool et Glasgow, 
aller et r- tour, constituent la voie la plus 
rapide entre le Canada et VAngleterre 
pour le transport du Fret.

Toutes informations relatives 
taux tic ir n», ort de fret et ae passagers 
peuvent être obtenues en s’adressant à 

E. KING, Agent de billets,
No. 27, rue Sparks, Ottawa. 

ROBERT B. MOODIE,
Agent pour les passagers et le Iret de 

.’Ouest, 93 bloc Rvssin, rue York, 
Toronto.

D. POTTINGEB,
Surintendant générai.

Bureau lu chemin de 1er, 
Moncton, N. B., 13 Nov. 1

Hotel du Castor
451 et 453 rue Sussex, Ottawa. Le< 
agents-voyageurs trouveront bonne tabie 
et des voitures toujours prêtes à cet hôtel. 
Prix modérés. Un téléphone est attache 
a l’établissement.
E. CHEVRIER, proprietaire
1,0««. re, Il 4*e. Ill*

O "ELEGANTS CHARS PALAIS 
soin attichésaux trains de vitesse 

.entre Ottawa et Montreal.

Connections il Québec pou- Halifax, St. 
lean et tous les points sur le chemin de 

Intercolonial.
Connections à Montréal avec les trains 
chemins de -r pour Portland, Boston, 
tou;-, le- points de la NouvelloAngle-

SECTI0N St. LAURENT ET OTTAWA
Laisse Ottawa 
Gare Union)...

(Xrr. à PrescotL. 
baisse 1 re»cott.... 7 OU a.m.
Arr. à Ottawa...~10 0o a.m.

2 00 p.m. 
4 05 p m. 
2 05 p.m- 
4 10 p.m-

Conneelion pur le bateau entre Prescott 
et Ogdensburg pour tous les trains,

La seule ligne directe pour New-York.

.. 7 00 a.m. 

.. 9 30 a.m.

La nouvelle ligne entre Ottawa, Toronto 
et l’Ouest, ouverte le 11 eiût 1884 
L’Express du jour quitte Ottawa a 12.35 pm 

“ “ Arr. à Toronto à 9.45 pm
“ du soir quille Ottawa a 11.40 pm 
“ “ Arr. à Toronto a 8.30 air

8.25 au“ du jour quitte Toronto a 
“ “ Arr. à Ottawa à 5.25
" du soir quitte Toronto à 8 Ou p:< 
“ “ Arr. à Otta wa à 4.38 a n

Chars palais élégants sur les trams d-. 
c ijour. Chars dortoirs somptueux urle- 

trains du soir.
Connections à Sm th’s Fails poui 

rockville et le chemin de fer du Grand 
Tronc , aussi pour le cbemiu de fer Utica 
ind Black River et ses nombreuses cou 
auctions pour le sud et l’est.

Ligne directe puui Chicago et tous les 
oints à l’ouest, sud-ouest el not d-ouest.

Pour les billets, ie prix du passage, le 
Ages dan- le char-salon, la table d : 

iépart des trams pour le haut de l’Ouaw 
et toutes ies autres station» locales et au­
tre ^nformtV.io:::- eouesruant les passagers 
s’adresse-1 au bureau des billets. 

m- 4A RUE SPARKS 1*
D. McNIGULL 

Agent général des pas-a'geis. 
PARKER,

get t de Billet.
W. WHYTE

Sur luendant-génét».
VAN HORNE, 

Vicft-P-Aeideut

I I

JOS. SEUECAL
ENTREPRENEUR

OE POMPES FUNEBRES
COIN 018 RÜK8

York el Dalhousle,
OTTAWA.

Crêpes, gants, écharpes de 
deuil, etc., loués 

sur avis.

THIS IS YOUR OPPORTUNITY

Do you want 
a splendid, 
handsomely 
bound story 
book? You 

-p can have your 
g^choice out of 
Elbe beet that 
E are published 
H*. if you willob- 
f tain two sub­

scriptions for 
The Wkihli 
Mail. A cata­
logue of stan­
dard and mis- 
cellaneous 

publications, given as prizes for getting up 
clubs for Thr Mail, will be sent to any 
address upon application. There is no boy 
or girl, young man or young woman, among 
you who cannot secure a handsome lot oi 
books this winter 
with very little 
effort, if you will 
only make up 
your minds to it.
The books are 
splendidly bound 
and are the 
duct ions of 
best known an-

the \

thors, which is a .ffl 
ftieientguaran- M 

tee that they will V 
not only 
amusement
be a source of pro- y

Tuk Weekly /fiST flshsr 
Mail is the most 'uSZjyUi, 
popular weekly published.
Dollar a j :ar. It tms now uvei lUOJXM) sub- 
seribere. Spegf nen copy and prir.e liât gent 
'«e. Address M**? Townie gtsnada

°bd tii.

fit.

and is onlv One

Avis aux Hoteliers Hotel du Canada
Mr, ALEXIS RENAUD, ci-devant as- 

socié de M. E. E. Lauzon, informe le public 
en général qu’il vient de reprendre son 
ancien poste, au Nos. 56, 58

mOU TES personnes ayant l’intention 
JL d’obtenir license soit pour hôtel ou 
magasin de liqueurs pour l’année pro­
chaine, sont par ia présente notifiés que 

applications pour telles licences dot- 
t être déposées au bureau de l’inspec­

teur, le ou avant le 1er Avril prochain.
Aucune application ne sera prise en 

considération après cette date.
On peut se procurer des formules d’ap- 

pV cation s en s’adressant au bureau de 
l’Inspecteur, à l’Hôtel-de-Ville.

Heures de bureau : De 10 à 12 a.m., et 
de 2 à 4 p.m., tous les jours de travail.

JOHN O’REILLY, 
Inspecteur de Licences.

et 60 rut
Murray. Le public voyageur trouvera 
toujours à cet hôtel une pension de pre- 
mière classe. M. Renaud étant t ontinue!
lement en rapport avec les marchands de I ____
bois et les contracteurs de chemin de fer, CERTIFICATS SUR CERTIFICATS 
les hommes de chantiers trouveront tou 
jours chez lui à s’engager au prix le p us j 
élevé.

PLIS DE CALVITIE
' La Valeria continue d’opérer des 

A. KKNATI), | cure6 étonnantes. C'est incontesté

16déc blâment le meilleur remède connu
pour empêcher la chute des cheveux 
ov les faire repousser.

Que l’on en juge par les certifi

A. 01iixr©rOttawa, 18 mars 188G.

■ AVOCAT.
Bureau.—Encoignure des rues Rideau < t i cals suivants : 

Sussex Block d’Egleson, Ottawa, Ont. i 
A RG EN T A PR GTE H |

Ottawa. 3 janvier 1883
Montréal, 29 janvier 1884

Monsieur C. D. Gircux, pharmacien, 601 
rue Notre-Dame (ouest) Montréal.Voitures! Voitures! Nouvelle Annonce! Monsieur,

, Je perdais mes cheveux abondamment 
depuis six mois ; rien ne semblait pouvoir 
en arrêter la chute, car j’avais esseyp les 
unes après les auties toutes les prépara­
tions sans obtenir le moindre bon résultat. 
J’étais aussi chauve qu’on peut le devenii 
en aussi peu le temps.
^Sur votre recommandation ’essayai la 
vraytiA ; la première boite a arrêté com­
plètement la chute ; à la seconde, mes 
cheveux ont commencé à repousser et 
après en avo.r usé trois boites, j’avuis une 
chevelure aussi forte qu’auparavant. C’est 
un plaisir pour moi de pouvoir vous don 
ner cette faible marque de reconnaissance, 
et je conseil à tous ceux qui auraient le 
malheur de perdre leurs cheveux de se 
ervir de la Valeria.

Voitures couvertes ou decouvertes, 
l’haétons, Kockaways, Express, Le soussigné rei ... ____

I„.. ____ rZ__i„„ qu’il est dans le commerce. Aujourd’hui
u’ii vient de

mercie ses nombi reuses 
libéral

Faits
Je repare aussi les voitures et ferre les 
chevaux, etc., etc. Les matériaux que 
j’emploie pour la confection de mes voi­
tures sont de première qualité et mon 
ouvrage est garanti tant sous le rapport 
du travail de la main d'œuvre que sous 
celui de la solidité et du fini.

Je sollicite le patronage du public en 
général.

qu’il est dans le comme 
il a le plaisir de les infoirmer qu’ii vient
recevoir

10,000 pièces de Tapisserie Chinoise
Nouvellement importée, avec aussi un lot 

de patrons fleuris pour chassis1 Papier vert 
de 36 x 42 pouces. Papier doré et argenté. 
Livres de Messe Anglais et Français, et 
une foule d’autres ai tides religieux, poui 
école, trop longs à énumérer ici.

Venant également d’etre reçu un assorti 
ment complet de CHAPEAUX du PI 
TEMPS et de L’ETE, à très bas prix.

Verreries, Bijouteries, etc., ae pre 
choix : Vaisselle anglaise, à très bor 
marche.

On continue comme ci-devant à repi 
teindre et repasser toutes sortes de lu 
res, à des prix modérés.

EDOUARD THEREAU,
290 Rue LALHOVSÎE.

21 Not. ’84

ALFRED MATHIEU,
Ko. 380 rue Clarence, Ottawa

24 juillet 1885. la Il IN
Aubert Larose, 

No 624, rue Notre-Dame ouest, 
Montréal.

. i W

«pii
Saint-Thomas d’Alfr d,

Comté de Prescott.M
Je, soussigné, certifie que la pommade 

Valeria a fait pousser des cheveux sur ma 
tête chauve à i’âge de quarante-trois ans 
Elle est très recommandable.

Arthur Cholettb,
Cultivateur.

AVIS
Des soumissions seront reçues par le Dé­

partement du Revenu de l’Intérieur jusqu’à 
Lundi, 12 Avril prochain, des personnes 

désirent louer le privilège de la tra­
verse sur la Rivière Ottawa entre le village 
de New Edinburgh, daus la Province d'On­
tario, et le village de Waterloo ou Pointe 
Gatineau, dans la Province de Québec, 
conformément aux termes et sous les con­
ditions mentionnés dans les Règlements, 
copies desquels on peut se procurer au Dé­
partement du Revenu de V In érieur,Ottawa.

Chaque soumission doit étnblir le mon­
tant que le soumissionnaire veut payer an- 

ellement pour le privilège en question, 
lequel montant sera payable d’avance, les 
termes du louage étant pour quatre ans et 
onze mois, à partir du 1er Mai 1886.

Chaque soumission doit titre "ccompa- 
ée d’un chèque marqué ‘‘bon” sur une 

banques incorporées faisant affaires à 
Ottawa, pour moitié du montant de la sou­
mission 
dité c

soumis 
remis exc 
quels cas

foutes commu 
adressées au soussigné 
l’enveloppe '• Soumission pour 
de New Edinburgh.”

Par ordre,
WM. HIMSWORTH, 

Secrétaire, 
u de l’Intérieur, 
rs 1886.

Aux Inventeurs 
J. CoursoÜe & Cie,,

Bouctouche, N B., 4 janvier 1884 
MM. Lav dette et Nelson,

Pharmacien?,
Montréal.

Solliciteurs de Brevets tf Invent**$ 
Dessins de Fabrique,, Marques 

de Commerce et de Bots 
Agences et Correspondants aux Etat -. 

Unis, en Angleterre ei en France.

Auriez-vous Ja bouté de m'envoyer 6 ou 
12 boites de la Valéria ? J’en ai fait usage 
d’une boite et le résultat a été tel que mes 
cheveux ? ont repoussés Irès épais. Plu­
sieurs ici ayant été témoins que cette pom­
made m’a donné une nouvelle chevelure, 
désirent en faire l’expérience. Je voue 
donnerai volontiers un certilicat en faveu 
de la Valéria

J. COURSOLLE & Uïe„
Chambre Victuru, 

Vls-à-v1 e bureau des Brevets, 
OTTAWA. ->m

E Votre tout dévoué,
G. A. Gikouahd,

ex-député de Kent.par année. Ce montant sera cré- 
ime acompte sur le loyer de la pre- 
nnée au ca d’acceptation de >a 
m, et tous les autres chèques seront 
epté dans le cas de retraits, aux- 
aucune remise ne sera faite.

nications doivent être 
et endossées sur 

traverse

o P.—Boite 68. 
24 Fév. 1883

Ottawa, 15 mars 1884Après l’inventaire fan notre 
stock nous avons décidé d’otirit 
nos marchandises à des réduc 
lions de prix spéciaux, poui 
ARGENT COMPTANT.

Je certilie que depuis deux ans mes che 
veux tombaient beaucoup et après que 
j’eusse fait usage de la pommai.e VALE­
RIA. trois fois, mes cheveux ont et ssé de 
tomber.

i»s

L. Bklangkr,
Photographe,

N.B.—Nous garantissons que toutes 
ces marchandises valent let. 
prix fixés. Pas de déception.

Département du Re 
Ottawa, 18 TM° St-Thomas d’Alfred, 19 janvier 1883

Je certifie que la Valéria m’a été très 
utile en arrêtant la chute de mes cheveux 
en faisant pousser sur la partie chauve des 
cheveax assez longs mais clairs. Je dois 
faire observer que je n’ai employé qu’une 
boite de la Valéria. Je suis âgé de soixante- 
quatre ans,

S'iiL
AlViS

Him, CAMPBELL & Ci».îfj

X. KUK O’ÜOMOK.
4 décembre 1884 F. X. Boügik.

SPRUCINEDes soumissions seront reçues par le Dé- 
puftement du Revenu de I’Iutérieur jusqu’à 
lundi, 12 Avril prochain, des personnes qui 
d irent louer le privilège de tiaverse sur 
b. Rivière Ottawa entre la Cité d’Ot-awa, 

la Pravince d’untario, et, la Cité de 
la Province de Québec, confor­

mement aux te mes et soi.6 les conditions 
n entionnés dans les Règlements, copies 
d *quels on peut se proci-rer au Départe- 
m ut ;u Revenu de l'Intérieur, Ottawa.

Chaque aoumi. bion doit établir le mon- 
ant que le soumissionnaire veut payer an­

nuellement pour le privilège en question, 
lequel montant sera payable d’avance, les 
termes du louage étant pour quatre am et 
onze mois, à partir du 1er Mai 1886.

Cha me soumission doit titre accompa- 
d'un chèque marqué “bon” sur une 

banques incorporées faisant affaires à 
wa. pour moitié du momant de la 

S'-'iimission par année. Ce montant sera 
et édité comme acompte sur le loyer de la 
première année au cas d acceptation de la 
soumission, et tous les autres cbèqu -s seront 
remis excepté dans le cas de retraits, aux­
quels cas aucune remise ne sera faite 

Toutes communications doivent être 
é et endossées sur 

tra erse

Milbury, E.-U., 23 déc. 1882.
Je, soussigné, certifie par la présente ce 

qui suit :
L'an mil huit cent quatre-vingt-un, par 

suite d’occupations et i’études plus ou 
moins sérieuses, je me vit petit à petit de­
venir chai ve ; en quelques semaines, ie 
perdis tous mes cheveux lu sommet de 
U tète. Je lis alors part de mou malheui 
à mon cousin, qui m’expédia deux 
d’une pommade inventée par lui et appe­
lée La Valeria.

En lisant la prescription, je le dis, je 
m’amusai un peu, car je l’avoue, je la 
trouvai un peu curieuse encore plus dou 
loureuse. N’importe le désir de ravoir ma 
chevelure me lit faire l’essai de La Va- 
léria. Quelle ne fut pas ma surprise, après 
trois ou quatre semaines, d i voir comme 
une foret de petits cheveux couvrir toute 
la surface chauve de ma tète. Je redoublai 
d’efforts et aussi de confiance et de ponc­
tualité, et cinq mois après, j’avais, sinon 
tout, au moins en grande partie ma cheve 
lure d’autrefois.

C’est donc avec reconnaissance de cause 
que je recommande à tous ceux qui comme 
moi, ont eu le malheur de perdre leurs 
cheveux, la plus utile et la meilleure de 
toutes les pommades, La Valéria.

L. P. Chamragnb.

meilleures prêpa 
ns offertes jusqwir 

. au public, pour le soula 
k ment immédiat et la guc 
t rison de la Toux, du Rhumt - 
** de la Bronchite, de VEr- 

de la Croupi e 
aladiea ae ia

Une des
J

rouement, 
de toutes les ma 
Gorge et des Poumons.

A vendre par» ut à 25 e' 
50c la bouteille. 
B.R.McGALE, Chimistte, 

Montréal

N

^ilulût de loin longues Composée
De McGALi

Recouverte*
iée

y Pour la guér t 
- son certaine d< 
l> toutes les aflet- 

tions bilieuses 
torpeur du foiij 
maux de têt-, 
in di ges tion 
étourdisaemer t 

w./^etde toutes le 
lo -avivais fonction!. •

jàa

^ DiCltjt-adr. ssces an soussign 
e “Souiuissi la3l'envelopoi 

d’Ot awa e
on pour

Par ordre,
WM. HIMSWORTH, 

Secrétaire.
Département du Revenu de l’Intérieur, 

Ottawa, 18 Mars 1886.

t Hull.”
malaises causés par 
ment de l’estoma-.

Oes pilules sont o. U>r\ u t recommandée! 
me étant un dos . .us sûrs et des plu= 

remèdes contre les maladies plue 
ntionnées. Elles ne contlennem 

de mercure ni aucune de ses prépara- 
Tout en étant un naissant purgatb 

pc vant être administre dans n'impor « 
V i cas, elles ne contiennent aucune « 
e substances délétères qui pourraient s 

^dre préjudiciables à la santé des enfan 
,u des personnes âgées. Les Pili 
Ioix Loxeuis Composées, di MoQals, 
‘réparées avec soin, avec un extrait 
;entrA tiré de la noix longue et combin

ïys Soumissions cachées adressé.
au soussigné, et portant la susen, - {;alM ,tom«chiqae, jusqu'à P

tion “ Soumission pour une limite à bots. ,„nt 0£fertes au public, 
seront reçues à ce bureau jusqu’à m,.l g. B. MoGALtt, Ohimist ,
lundi, le lOe jour de Mai prochain, \>o Montr
deux limites à bois de deux milles cnrr 
chacune, situées sur la rivière Columb. i, 
à environ huit milles à l’ouest de la st-i i n 
Donald, sur la ligne du chemin d»
Canadien du Pacifique, dans la prox 
de la Colombie Anglaise.

On pourra se procurer à ce départ ;: nt 
ou au Bureau des Limites de BoF la 
Couronne, à Winnipeg, Calgary, t-t ic- 
toria, Colombie Anglaise, des dessins 
montrant approximativement la position 
de aee limites, ainsi que les conditions 
auxquelles les licences si-ront accor .'ees 
pour coupe de bois sur tell limites.

A. M BU GtiaS,
1 >f‘.''*ulé du Ministre de 1 Intérieur.

eflicaces 
aut me Montréal, octobre 1883,

Je, soussigné, déclare avoir perdu com­
plètement la chevelure il y a deux ans, j’ai 
essayé de tous les remèdes possibles mais 
sans succès. En voyant l’annonce de la 
Valéria da is la Minerve, j’eus ia curiosité 
de m’en servir.

J’en achetai une boite chez MM. Lavto- 
lette et Ne'son, pharmaciens, rue Notre- 
Dame. C’est M. Lavioiette 
me l’a vendue, et il pourra attester que 
j’étais alors—il a environ six mois—com- 
plètt ment chauve. Je me suis servi d’une 
seule boite et elle m’a suffit pour me rendre 
ma chevelure d’autrefois, un peu plus 
claire cependant, les cheveux étant plus 
bus. Tous ceux qui me connaissent sont 
comme moi émerveillés du résultat 
Je suis gardie n de la barrièie de la Côte 

Saint-Antoine, et je serai heureux de dou 
ner la preuve de tous les faits que je viens 
d’attester à tous ceux qui voudront se ren 
seigner. Je donne oe certificat de mou 
propre mouvement, en justice et en recon 
naissance pour l’au eur de cette merveil 
leure découverte.

,>.y 1

i w,. ■ »

8onmt»sloiiN pour Licence de c»npe de 
Im li sur le* Terre* de 1» t*ui* anee, 
dan* la Province de la «lolombi 
Anglaise.

lui-même qu;

Macdougall 1 Beitcourt
AVOCATS, PROCUREURS, 

Agents pour les affaires de la Cour Su­
prême, le Parlement, et des Départements 
du Canada, *c.

“Scottish Ontario 
rues Sparks et Blgin, Ottawa.

How. Wm. Macdougall, O. R.
Frank M. Maodoooall.

N. A. Bblooort, L.L. M.
membre du Barreau 
• Québec, s’occupera 
•rant son attention

Chambers” coin des

Pibrrk Dgmk.

Bnvente coex tous les uiiarmsoiens.
Bn gros gar M. BARVKY^boite 1

N. B.—Mr. Beleourt. 
d’Ontario et de ee Itid
aussi des atoire reeu

LE BBPO- DES FATIGUES

Vous qui êtes fatigues, tnsou- 
. .ants, sans espérances qui souf 
frez reqrenez couaage. Si vous 
supportez des douleurs indicible 
et si vous redoutez même la mort, 
soyez sans inquiétude. Celte pré­
paration presque miraculeuse con 
nue des Bats Unis comme Kidney 
Wort a maintenant atteint le Cana­
da et est souveraine M'ir la guêri- 

de toutes les maladies des 
r9ins et de toutes les affections de 
oie. Essayez la sans délai.

son

PETITE GAZETTE
Kiel est mort ! 1 1 Mais Larose 

e l’est pas. Allez voir le sacrifie-t 
qu'il fait de so’« stock de 

ce temps ci, au No. 49 et 51 rue 
U idea u.

Si vous craignez de devenir con- 
somptif à cause de volve dyspepsie, 
et de votre manque d’appétit, ou en 
joie si vous redoutez le cholére 
iarce que votre estomac et vos in­
testins sont souvent dérangés, ser 
vez vous sans hésiter des Amers 
Canadiens du Dr N. Lecerte, les­
quels sont le plus sûr rophylacti 
que ou préventif de ces redoutables 
maladies.

30 cts la bouteille.

immense

Chez M. Laurent Duhamel vous 
assortiment de vian-. cuverez un 

des fraîches de toutes sortes au 
-artier et à la livre, livrées à domig 
île, M. Duhamel remercie ses 
ombreuses pratiques et le public 

jü général de l’encouragement 
m'on lui a accordé jusqu’à ce jour, 

visite est respectueusement

t

une 
lôllicitée

UN demands un agent resident 
dans chaque village, ville et cité 
du Canada, aussi quelques voya- 

de commerce pour vendre 
nos nouvjlles machines à air à gaz, 
pour fabriquer l’air à gaz, 50 pour 
cent moins cher que le gaz de char­
bon, et tout aussi bon. Ni feu ni 
pouvoir ne sont requis, baltes dans 
toutes les dimensions depuis 15 à 
1000 bru leurs, pour demeure pri­
vées, magasins, hôtels, labriques, 
moulins, rues, mines, etc. Adresse : 
4 The Canadian Air Gas Machine 
wlanufacturing Co., 115 rue Saint- 
François Xavier, Montréal, F. Q.

9 ocl 1a

geurs

E. G. LAVERDUKE
MAGASIN GÉNÉRAL DE

FERRONNERIE
Vous trouverez chez moi tout ce

qu’il faut dans cette ligne
Outils, Clous, Câble, Chaîne,

EltO.

Helntires. Huiles, Veinls.VItres.Mistlr,
Etc.

Gomme par le passé un assoi I 
ment complet de

QUINCAILLERIE. 
69 & 71 Rue WILLI AN

8 lbs de thé Japon pour 81.00. N 
A. Savard, rue Dalhousie.

MAtiAMX DK CI 60S.
MAMPAGEE1 VINS RECHERCHES 

CIGARES I
Un assortiment complet de liqueur? 

.iqisies et cigares, vient d’être" reçu ai 
numéro 450, rue Sussex, à l’entrepôt W. O
McKay.

Liqueurs françaises et italiennes, Barton 
et Gastier, St. Julien, Sauterne, Bris 
Àyala, Chateau-d’ay, f. H. Mumm, Chat 
treuse, Kummel, Bénédictine, Curacao 
Moraskno, Vertmouth, Torino, Eau-de-Vie 
Gin, en fute et en caisse.

CIGARES de qualités variées, importés 
et Canadiens

Ordres promptement cuexétes, effets 
livrée à lomicile.

*0. 450, PTE SUSSEX

W. O. McRAÏ,
Propriétaire.

Ottawa, 5 Déc. 1884

Sirop dis enfants du Or Goderre
Ce eirop est prôpui 
rôe avec l’approbe.

A tion dee proteeseun 
«Mtr t- de l’K « oie de Méde-
ÜÎ&W cinefcei de Ohirme 

gie de Montréal, 
‘ . F>ivulté de Médeck

jVjE ne de 1'Universal 
JfcjL du Collège Victo* 
R/Aï ris.

aSz

* *i9L

Le sirop dee en 
fanta est supôneu; 
à toutes les prép& 

tiens oalmantci
_____  ertes aux
pour conserver la santé de leu'i 
U pent être donné avec la plu 

grande confiance aux enfants dans les chi 
«eîrantâ: Colique. Diarrhée, Dyesenterit, 
Dentition douloureuse, insomnie, Toui, 
tibuzne, Coqueluche, etc.

Demandes le Sirop du Dr God»rbr et 
achetas point d’autre, 

an rente par tout le Canada et les Btau 
■la,

TffX, SS Cto, LA BOI'TKILLE,
Seal pronriêtaire,
* I. MoQALB, Chimis’e,

Mu. féal

rat
offi

defemille

[t

L-

1- " V "'V''1-'

I0

LE CANADA. 3 Avril 1886.

FE'

LA

Chose 
Prosper 
descendu 
riait plus 
aux chev 
tien dign 
l’air tristi 
visage a 
commenç 
sceptique 

—Mais 
comme s’: 
tre que i 
raisonnât)
vous sou 
vous avie 
de vingt 

—C'est 
qui en es 
Une belle 
che, gém 
seule qui 
quand j’ai 
aux men 
bienfaisan 

— Quoi 
souriant, ’ 
ces messie 

—Oui, 
encore, mi 
re Rabat 
fille ne m' 
Elle a v 
n’étais pi 
croit.

—Et qu 
—Elle a 

épaules, : 
dans la ru 
gne à une 
nous y : 
avons rot 
temps ; n 
quartiers 
nous nous 

Elle par 
sait de vi 
bien rappe 
tait.

— Alors, 
avons fra: 
large esca 
entrer dam 
J’en ai vu 
bles....autri 
il y avai 
queue. E 
m’a fait 
vier, et a 
faux que 
tant. Ce < 
quand m< 
brer le son 
saurais l’es 
bla quun 
Tous les ai 
se représen 
Combien 
rai-je en II 
Je ne m’ 
compte. 1 
me reprit 1 
me recondi 
promis qu 

—Et celi 
interrogea 

— Il n’y 
pondit la c 
si je suis s 
cette belle 
envoie.

—Non, c 
—Mais q 
—Je von 

impossible 
A ces me 

vers la pori 
Mais, a\ 

croyable, < 
barra le oa 

—Non, 1 
ne vous 
avant d’ave 

Prosper 1 
s’arrêta.

—Après 
que ça me 
M. Delatou 

—Delatoi 
xegardant 
Delutour.

Tout à c 
poignet av< 

—Qui vo 
demanda-t- 

Proaper i 
—Son ne 

lui ai dit i 
pelle donc 

Soudain 
et sourit av 

—Que je 
«at folle !

\
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rL^v^rTr! VÉRITABLE

!iLLIX6riouDrtiUlLLlE "l:J;Tonique Anti-Glaireux et Anti-Bilieux
... Prépare par PAUL GAGE, Rh"de TCIasse, Docteur en Médecins

le la Faculté de Parte, SEUL PROPRIÉTAIRE DE CE MÉDlOAM NT 
PARRIS. Q, R.ne de GE^exxelle-St-GhemxadLn, 9, PABTf3 

| * L'ÉI.IXMR #fe GVILLIÉ est un ties rcmedes les plus économiques 
lac ommi purgatif et cnmm dépuratif, il e<t d’une efficacité incoutcs- 

I'' Hire le-- Jinlntlies tin l'olr et de Y Estomac. les Dl gestion' 
dif/iritcs. les J•'icvrca t!j/étie1 $ni»ties, les .Itfbcfitnnc «ouf 

i ithnit»ntl.*»nat*H. les Malnttfes de» Sc mènes, .les I.nj'u- 
cl «tans lomes les Maladie» L'ongestit'c».

r» Se muer t>< Contrelaçens. Exiger II Téritafele LL1XIH de OÜTLLIÉ, portant h Signature MPL BAOL 
* et la Broriiur? : Traité de rori&in- d-a Glaires, dont thi|m boetil’li doit être amtmn vu a
1 * IVpOt à Quebec i D' E.1 KORIN â C*\ Pharmacien-Chimiste, SH, me Suei-Jeee

t T DANS fis .INflRAI KS PHARMAClKS VU CANADA.
Al iVES D EXTRftIT D’ELIXIR TONIQUE ANTI-GLAIREUX ?!l (.

' . .'•taoent, aoua un peut volume, toutes le» propriété» #a-i;
tonl-pui g ,Uvee et Séparative# de oet Elixir * BTe ? . lVf-.

J

;î
it'i!

i*
4?

fut t i in'.r,

i*baoa»«o*o*oB»*o*oMOKoaooBOEO*oMoi

60 Années de succès!!...!! SIROP JOHNSON
(Extrait de pointes d’Asperges composé)

MO Préparé selon la formule du Professeur BROUSSAIS
* Médicament autorisé par le Gouvernement Français, sur Ih rapport

du Dr MARTIN-SOLON, au nom de la Commission de l'Académie de loücciae, contre : 
Maladies du Cœur,

Maladies des Bronches et du Boutnon,
Maladies des Articulations d 

M Troubles de la Circulation tendant à VHydropiste*
^ M JOHNSON a obtenu du Gouvernement I'ranç*Is un privilège exclusif pour le vente et I*
Jl| préparation de oe Sirop, dont futilité a été tellement veoonuue qu’U e, pur note authentiqua, pris ■ 
Ÿ, rang parmi les médicaments qu’un Age transmet à un autre Ago. 9

Le Comité nommé pour les»-non du «trop de Jloimn» était oompoeé de :
OLLAUD aîné, ltOAUD, Haro» THÉSXIln l'AJOI. bi:a CIIARMEa, 0aY-1.U6BÀ0 St 

<j> Membre, de / Institut de France.
K Eviter les Contrefaçons, exiger la e.«nature Johnson BOISAXIB et sur chaque 

flaoon le timbre de garantie de l'UNION des FAIll,"CANTS
! o' ROCHER. Pharmacien /anciennement rue PerréaJ. actuel nient 11.. . J|;«
K A Québec : »r Bd. WTO’lTKr A. O'*.- A Montréal. LA VIOLETTE A. N ELBOW

!/> KT 1HXS TOUTM l.Bfl HIAHMA IK8 VV CANADA. _______0
BoBQBOro.l. UOttOMO JIOZOM ■ « ^OBOBbJOBOBOBOBOBOBbBbBOB
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r ttfiFUUEHIC DU MONDE ÈLlQAUT

DELETTREZ
64, 66, Rue Richer, 64, 660. QDILLET * C‘ CRÉATION PARIS NOUVELLE

COGNAC
La Malm simple te Agents sfirlm
■BBF.'fâ. s..XaÂ

Ml KM IN ut'

RIVALEBANS

W ocpjSeta 
SUAVITÉ"CA AM ,1 ff 9 •* » lr »?

conoen tration
LA

CRÈME OSMHEOIAiaVOIE LA plus COURTE
ENTRE

OTTAWA fcT MOATHFAl
Kl tous les points à l'est.

A CONVOIS A FASSAGKRSâ 
^ Tous 1-jOs r Jours ^

ATM

CHARS PULLMAN.

SA VON, EXTRAIT Bùù? 
EAU de TOILETTE

POUDRE DE RIZ _
COSMÉT1Q UE, BRILLANTINE 
HUILE, P OMMADE, VINAIGRE

La Parfumerie OSMHEDIÀ assure à
BBS f’iDÙL.KS pLIBNTS

DlPOTS DAMS TOUTES LES PaiROlTALM fUAiMACIBS.

tiureaa d’Agwii, i a uicuui

MACDONALD
NO 9 RUE FLGIN.

étauli 1884.

Site,Sir

Raccordement à la gare Bona venture, de Mont­
réal, avec le chemin de fer Grand Tronc. Ver 
mont Central, et les trains du chemin de fci 
Delaware et Hudson, dont les lignes s'étendent 
jusqu'aux Provinces maritime*, et aux villes de 
Nouvelle Angleterre. Trojr, Albenj et New- 
York.

A partir dut» Juin 1985, les trains cir­
culeront comme suit :
Partant d’Ottawa. I Arr. te 

S.00 a.m. I 11.30
4.00 p.ro. | H.30

Montréal.

Pr’t de Montréal. I Arr. te Ottawa 
8.40 a.m. 12.30 p.ro.
4.30 p.m. | S.2«» p.ro.

Tous les convois à passagers se rendent direc­
tement à Montréal, sans changement de chars 

i de locomotive et indépendamment de tous U* 
tree trains du Grand Tronc.
Les trains quittant Ottawa â 8 heures dt 

matin se raccordent au Coteau avec le 
rain direct pour Toronto et toutes les 

s Lavions intermédiaires qui arrive à Torontt 
à 10 heures du soir.

Le train partant de Montréal à 8.46 du 
matin se raccorde avec l’express de nui' 
venant de Boston et New-York viâ Soring 
field, quittant Boston viâ Lowell à 7.00 p.m 

Fichburg à 6.00 p.m. et New-York à 
m., arrivant à Montréal à 8.2t di.

A. B, MACDONALD,
Encanteur de la 'leirie,

R KSI DK NCR.-.......253 'GHOLA S

Photographies
GRANDE REDUCTION

fil

UN MUSSrULEm4.30 p.

Photographies grant eur

.OABINET$2.00 par doz.
CHfcWIH DE PREMIERE CLASSt

BT RAILS NBUF8 EN ACIER 
Les passagers pour le 8nd et l'est changent de 

chars & la gare Bonaventure à Montréal où leui 
bagage est transféré sans frais extra et sans que 
le uassager ait à s’en occuper.

Le bagage est ohéqué pour n’importe quel er 
droit

Le, billets et tout autre renseignement pet 
vent être obtenus aux bureaux du Grand Tronc 
rue Sparks, et au dépôt des billets, rue Elgin.

Le départ et l’arrivée des trains Boni 
réglés d’après l’heure du 76ème méridien.

LINHLEY,
Gérant

CHEZ

-Oorion <&
Delorme

HO Rue Sparks et 568 Rue Sussex,D. 0

A. G. FED EN,
Agent gén. des passagers 

Htawa II 111. 1 -
Coin de la me Rideau. 

OTTAWA.
Il O-’t. It.

hhaussures pour lofants
D’ECOLE.

J. Si. AK1AL
PEINTRE,

DÉCORATEUR,
TAPISSIER

et VITRIER

J’ai meintenanten mains un immeese es- 
•ortimen. de chaussures faite à la main. Lee 
« a tiques trrouve-ont tout ce qu’elles neu- 

* mi aésirer en fait de chaussures <rau­
tomne et d’hiver. Bonne qualité, dernier

’a^’essus 
non-duublées

Marchand dr

FEINTUHKà bon marché.
feutre, elaqnes doeblées

JET DE VITfi:
026 RUB SUSSEX

OTTAWA 
M. Aria:, se charge de toute 

commande dans sa ligne d'al­
fa: res ; il surveille tni-mêm 
toutes les opérations de sa bon 
tique, et ses prix sont raison,la 
blés.

G. MIIKPHT,
No. 536 côté ouest de la rue Sussex

Aux uwtracteiirs et Autres.
A l'établissement du soussigné, vout 

trouverez des chassis, portes, persiennet 
lattes, oois à finir pour maison, etc.

Peintures, huile, vitres, mastic, etc., à 
des prix très modérés

Les propriétaires tronveront 
un grand avantage en le favo 
lisant de leurs commandes

17 mars 1883 t

WOODLAND 
No. SB, liVE BE 8 SE BE U

?rè- du h,Min du CiMâl.t

Strop des Entants du Dr Goderrt— 
Le seul sirop calmant reconnu 
a profession médicale. Prix 

.a bouteille. En vente chez C. O. 
Dacier et H. F. MacCarty, Ottawa

Michel Nirogoff, dimanche 
le 4 Avril, a» Theatre Kojal

Allez chez Mlle McDonald. 
Yum I Yum ! chapeau de pre­
mier choix, aai rue Smwex,

par
25c.

i

e recevoir le 
toril meut 
Les et ttoreei» 
■es qui ait 
rte en Canada

Eli 1$ ATT
OE MEUBLES

HDEA1J.
? échantillons de 
vitrine.

INTERCOLONiAI.
oyale, des Passagers 
Janada et la Grande 
recie entre l'Ouest 
us du St-Laurent et 
i, aussi le Nouveau- 
ille-Ecosse, l’Ile du 
Jape-Breion, Terre- 
t la Jamaïque, 
legants chars-palais 
chars-dortoirs fout

;-express*
en vont en Ai.gie 
ni européen peuvent 
e la malle chaque 
lalifax, en partant 
près-midi.
trains et de mar 
au port d'Halifax 

âs desirables pour 
li s effets.

l’expérience a dé­
niai et les ligues de 
ervice entre Buii 
erpool et Glasgow, 
uent la voie la plus 
lada et l'Ang'eterre
i c:
ts relatives aux 
■et et ne passagers 
en s’adressant à 
Agent de mi lets, 
rue Sparks, Ottawa.

ifers et le fret de 
ussin, rue York,

TTINGEB, 
irintendant générai.

Nov. 1
fer,

Castor
rsex, Ottawa. Le< 

ont bonne Labié 
•s prèles à cet hôt- l. 
lé|)hone est attache

• proprietaire
1

<

!S TERRES

E VKBDV

fanaêlien
!

’B EN
i Blé et Terres a 
itoba et dans les 
Nord-Ouest.

à proximité du chè­
rement j.roi res à la 
Ih ME ANGES DE 
î des he-tiaux, pro- 
i peut arheier une

lions de Vulture, 
Les prix varient 

liant, avec des con- 
ilure el sane condi- 
lublissement, à prix 
e insj>e:liou minu- 
’s de la Cpm ,)agnie. 
* ave,: condition de 
1S de la moitié du 

‘ sur .‘a portion d i

\-Ay

l'iiieiiienl :
vent é;re îailE er. 
hat, ou en six paie 
iferôt. Det Déln-n 
it être obtenues ài a 
)u à aucune de ses 
i ser «ni acceptées 
ne sur leur plein 
ccru, en pi.iemeu

•er des Pamphlets, 
en s’adressant au 
H. McTavish, Corn 

i Win ipeg, à qui 
reJali -es aux prix, 

icriptione de» tei res. V

au,
drjnkwate:,.

imm !

ut être effacées.

)1¥ & de.,
jai, > LONDRES,

) Angleterre 
I. M. Ih Heine,
$ cette préparation,
tATEVRI

5'

i .e la petite vérole 
îplicatiou est simple 
? aucune douleur n
mtient rien d’un ca 
; $2.50.

urertlux.
de. LEON et Cie.,

linutes les cheveux 
re douleur; les che- 
ais Ce remède est 

complètes. Re­
ri x : $1.00.

agent général
'-%- lioNton, Mass.

i

CS G AN ADA,3 Avr^ 188».

Cependant [il n’était pas très 
convaincu.

Les intonations diSérentes sur 
lesquelles elle avait à trois re­
prises répété ce nom “ Délateur," 
indiquaient en elle un véritable 
travail d’esprit ou plutôt de mé­
moire.

La première fois elle avait 
prononcé ce nom comme un 
écho ; la seconde, ce com l’avait 
visiblement frappée ; la troisiè­
me, ce nom avait allumé un 
éclair dans ses yeux éteints, et 
fait tressaillir tout son être.

—Ah ça ! qu’est-ce que vous
me chantez là, ma bonne femme? Jusqu’au moment où je pris deux bou-
dit-rl. Vous n’êtes donc plus la leilla? lle vos.Amcn: e Honblon, et à ma „ -r> i x. t ■ 4 grande surpris : je suis ausis bien aujour-
mere Itabat-Joie. ’hui aue je ne l’ai jamais été. J’espère

—La mère Rabat-Joie? fit- Q- /eu» aurez be .ueoop de s.teeè»,
eUe. Qu’est-ce que ceU ? | ,iSf "

—Mais c'est le aurnom quou Ouieonuue ! • • serait .h’streux d’n- 
TOUS a donné dans le quartier, voir plus de détails su - ma guérison peut 
celui sous lequel on vous con- i es nbteail'ens'adre3sanl moi' B M'
naît.

—Ah ! oui, c’est vrai ! soupira-1
t-eile douloureusement. ! J.® consl(iere ltu,; votr®.

,, , ! meilleur qui existe t.our 1 ltuligebtion, 1rs
— lit vous prétend1 z en avoir j maladies de rognons, 

un autre ?
- Oui, répondit-elle avec fer-1 

meté, je m» nomme Delatour, 
j’en suis sûre à présent.

Puis s’adiessant à Prosper 
avec une tone de fièvre :

—Mais, vous-même, comment 
le sa vez-vous ? reprit-elle. Qui 
vous a donné ce nom. si profon­
dément enseveli dans l’oubli.

“ J’ai mnffert;”
De toutes les maladies imaginables 

pendant les trois dernières années. Notre 
Pharmacien T. J. Anderson m'a recom­

mandé les “ Amers de Houblon,”
J'en ai consommé deux bouteilles 
Je suis complètement guéri et je recom 

mande sincèrement les Amers de Houb.on 
à tout le monde J. D. Wa xer, Buckner,

VALIN & ADAM,
AtocteU et Notaire* Publie*

ARGENT A PRETER.
BUREAU : 25 ruo Sparks,

ITlotel Russell.

J. A. VALIN, A. A. ADAV

M. Adam, membn- du barreau •* ■ 
bec, s’occupera au^si des uilaires iwju 
rant son attention if ans cette province.

28 février 1885

Mo.

Je vous .idrbsse ces que.ques flignes 
comme

liage de reconnaissance pour voe 
Amers de

lan

James li Bowes* * * Houblon. J’ai souffert 
De rhumatisme enSammatoire 
Pendant près de
Sept années et aucune médecine 'n’a 

semblé me fa;r • du 
Bien ! ! !

Chambre 25,
SCOTISH ONTARIO CHAMBERS

BUE SBABKS.
Ottawa, 18 1 1«85

*>■

Vt
i Williams, 103 16th Street, Washington, j 
! D. C I //Q

• mode est je

i

mEt la débilité des nerf, J’arrive 
Du sud en quête de sauté et |c trouve 

jue nos Amers m’ont fait plus de 
Bien !

Poumei de Condition d’Weiande1
BOriÆN POUR le, RO-UN»X,

BT AUTRES

BlHtCim CELEBRE
Que toute autre choee ;
Il y a un mois j’étais extrêmement 
Maigre ! ! !
! t pre-qu’incapa!do de marcher. Main 

tenant je
Gagne des forces, et 
De i’embompointe.
U se j-asse à peine un jour sans que je 

reçoive des
wrazxi wvxArv.x L, wv, .w apparents de ma santé et ils sont dûs auque moi-même je m en souve- ^miJl.s ,je Houblon 1 J- Wicküüe Jackson,

nais plus ? W.lmington, Del
Prosper hésita encore. Devait- vdFLes bouteilles qui ne po te.nt pas 

; i j - j / , r • „„ „ une eti juett'' n anche mar iU^e «l’uneil decide men l ajouter foi aux as-, louirc ,m„ de Houblon sont de la contre-
sériions de cette malheureuse ? j façon. Rejetez tous les remèdes sans va 
11 l’ex&minait. étudiant, pour ne lei;r- empoisonnés, qui s’offrent sous le 

i , , nom de •* Houblon ” ou “ Houblons ”pas se tromper, les moindres j -
rides de ce visage flétri, et plus 
il l’interrogeait tiu regard, plus 
il découvrait cette sérénité lumi­
neuse que donne seule la rai­
son.

POUR LRS
Ohevau*
AtMCNT A ÜTTAV/i STRATTON. 
nns des rues Dalkousit ei Saint-Pairxcé 
a VIS.— Les médecines ci-dessus, célè 
1 b res «fans tout le Canada pour leu

efficacité ne se trouvent que chez M. 
STR Al TON. Je mets donc le public 
garde centre les contrefavcns.

compliments les sur progrès

T. ALEXANDER,
N. B.—On peut aussi obtenir l’article v< - 

.•ituble ches v LAPORTE, rue Rideau ; 
GO< DALL A FILS, rue Wellingtor : 
et DAGLISH & FRERE, rue Queen, ouest.

JOUISSEZ
De la Santé et du Bonheur

COMMENT ? comme d’autres
ont fait.

Souffrez - vons de maladie» de» 
rognon»T

“Le “Kidney Wort” m’a ramené, pour 
ainsi dire, dis Portes du tombeau, Inique 
j'avais éié condamné pur truiso médecius 
éminents du Détroit.”

M. W. Deveraux, Mechanic, Ionia, Mich.

—El qui vous dit que ce ne 
soit pas une épreuve, demanda- Pour le. meilleures ferronneries à bon ma 

ché, allez chezt-ii.
—Une épreuve ! fit-elle. Dans 

quel but ?
—Quel but avait donc c tte 

jeune fille dont vous me parliez 
tout à l’heure, en vous faisant 
asseoir devant un piano ?

—Sans doute celui de savoir 
si je savais en jouer.

—Et moi, n’ai-je pas pu vous 
jeter ce nom comme au hasard, 
pour m’assurer que c’était bien 
le vôtre ?

—Mais où l’avez-vous ramas-

McDOCGALL <f- CUZNEJ
Le us ancien magasin de ce genre à 

-ta , établi en 1860, à l’enseigne de le

CROSSE T ARRIERE,

Rue îusseï, et coin de la rue Duke,
Vo» nerf» sont-ils affaibli» T

" Le “Kidney W oit” m’a guéri la fai­
blesse des iierts, etc., lorsque l’on désespérait 
do mea jours.” Mde M. M. B Goodwm, Ed. 
ChrittiaH Monitor, Clev

Nonffrce-v

“ Le “ Kid 

puis resaeiu

claud, 0.
ou» de la maladie de 

ltrliçht ?
m’a guéri lorsque 

confiisiauoe do la craie,

Souffrant de la diabMe T
11 Le “ Kidney Wort ” est le remède le plus 

efficace que j’aie prescrit. Il procure un 
soulagement presque immédiat.”

l)r Phillip C. Ballou, Moncton, Vt.

CHAT'MERER, OTTAWA.
Et à MATTAWA, P.Q.

n«7 w'u 
ram

MCDOUGALL i CUZUEfli
avait la 
biait à d

3 in 1883.
ut à du sang.
Frank Wilson, Peabody

L'OJtBAMSIH de l/HOMMi
Est l’œuvre .a plus complexe du créateui 
et quand ce mécanisme si compliqué, et 
artistement fait, est dérangé par lu mala­
die, on doit rechercher le mo^en le plus 
efiicace, e r secours doit être deraamle 

ux plus expé. 'mentés, car le corps huma n 
est quelque chose de trop précieux pot r 
être néglige. Alors s'élève la question 
“ Quel médecin employer 7”

Le Dr Oscar Johannksskn, de l’Univez 
sité de Berlin, Allemagne, a fait une étude 

système

sé, ce nom ?
—Que vous importe ? répon­

dit Piosper. Ah ! je sais bien 
d’autres choses encore, et je ver­
rai si vous avez menti.

-Quoi donc ? demanda-t-elle 
avidement.

—Je vous le dirai ; mais au­
paravant il faut que je prenne 
encore quelq ues renseignements

—Sera-ce long ?
—Trois ou quatre jours peut-

SoufTrea-voua de maladie, du foie?
‘‘.Le “ Kidney Wort" m’a guéri d une ma­

ladie chronique du foie lorsque jodunnindaia 
i mourir." Henry Ward, ex-oolonel

69 Guides Rationale. N.Y.
Sanflfrea-vous do douleura dan.

1 -j. 11 Kidney Wort" (I bouteille) m’a 
guéri lorsque j'étais ri souffrant que je ne 
pouvais ma lever, Ulula que je me roulais 
hors de mon lir."

C. M. Talhnage, Milwaukee, Wis.
Souffrez-von. de maladie, de. 

regniins ?
“ Le "Kidney Wort" m’a guéri de mala­

dies du fuie et des rognons après que j'eus
suivi inutilement, pendant des i....... le
traitement des médecins. t'e romode vaut 
$10 la imite.

Sami Hodges, Williams'own,West Va.

de toute sa vie, du 
géniteur maire.

SES HEMBDES GUERISSENT 
Toute Débilité ou dérangement du system 

erveux, y uompris la Spermathroée, Go 
urhée, ra Sphrlie, la Stricture et ITrupor 

tenoe, etc,, etc.
PARgEQUE vous avez été Irorrijié e 

abusé par les CHARLATANS qui préten 
daunt guérir cette classe de maladu 
n'hésuez pas à essayer de la méthode di 
Dr J. UANNgssgN. avant que celte malacn 
devienne chronique et incurable.

nerveux et

être.
—Et vous me ferez part du 

résultat de vos recherches ?
—Je vous le promets, accorda 

Prosper, mais à une condition.
—Laquelle ?
—C’est qu’à personne, avant 

que je ne vons y aie autorisé, 
vous ne répéterez le nom que 
je viens de prononcer.

—J’y consens.
—Pas même à cette jeune 

fille que vous aimez tant !
—Je m’y engage.
—Ce n’est pas assez, il faut 

e jurer.
—Eh bien ! je vous le jure 

sur le nom que vous venez de 
ressusciter ! dit la malheureuse 
en étendant solennellement la 
main. Mais vous reviendrez ?

—A mon tonr, je le jure ! dit 
Prosper.

Il demeura quelques instants 
immobile, évidemment préoccu­
pé par une idée fixe ; puis sor­
tant brusquement de sa rêverie.

—Allons, reprit-il, en affec­
tant une rondeur qu’il n’avait 
pas encore montrée, avant de 
m’en aller, je vais finir de vous 
mettre tout en ordre.

El, déployant une activité 
surprenante, lui, si paresseux 
d'ordinaire, il se mit à ranger, 
ou plutôt sous prétexte de ran­
ger, à bousculer toui ce qui se 
trouvait dans la pauvre cham 
bre.

Souffrez-von» do lu constipation T
“ Le ‘ Kidney Wort” facilite lea évacua­

tions cf m’a guéri après que j’eus fait l'ottsai 
d autres remèdes pendant seize ans.

Nelaou Fairchild, St-Albane, VL
Roel

1 é<Le “
e@u GRATIS*®!

On enverra-par ! a malle un traité pre 
oieux du système du Dr Johannesseu pai 
•fli emeut cacheté à toute personne soul 
fît il de cette maladie, pourvu qu’ell 

.dresse à son seul agent autorisé, au 
Etats-Unis ou au Canada

HENRY VOGELER.
49, South S,reel, New-ïork 

Divers symptômes compliqués sont ti ai 
tes par les prescriptions spéciales du doc 
leur Johannesben d’après l’avis d’un mt 
decin dûment qualifié.

Toute correspondance confidencielle el 
toute réponse est envoyée frais de posh

O 11» de lu malaria T
8 “Kidney M ort” est sulfiFricur à tous 
îtres remèdes dont j’aie jamais fait 
duns ma pratiqua.

Dr R. K. Clark, South Hero, Vt.
Etee-von» bilieux ?

“ Ize “ Kidney Won ” m'a lait plu 
pue tous les autres remèdes dont j’ai

s de bien 
e jamais

ûfde J. T. Galloway, Elk Flat, Oregon.

Souffrez-von* do» bomorrholde» T
“ Le “Kidney V.'urt” m'a guéri radicale­

ment de* hémorrhoïdes qui coulaient. Le Dr 
W.C. Kline m’avait recommandé ce remède. 

Horst, Caissier M. Bank, Myerlown,
Etee-vou» torture par le rh

“ Le “Kidney Wort” m'a guéri lorsque les 
médecins m’avaient condamné et après que 
j’eus souflert pendant t renie ans.

El bridge Malcolm, West Bath, Maine-

Aux femme» qui sont malade» T
“Le “Kidney Wort” m’a guérie d’une 

malad' dont je souffrais depuis plusieurs 
années. Plusieurs de mes amies qui en ont 
fait usage en disent le plus grand bien.”

Mde 11. Lamore iux, Ile La Mothe, VL

S< vous voulez chasser la maladie 
et jouir d'une bonne santé

Faites usage du

èds.
l’a-G. H.

84- 1 an

oosmaloire de Musïjue,
333 BUE SUSSEX

JULES HAEMERS
Prix modérés^pour commençant».
13 octobre 1885—la.

Tapis, T:.ms, Etc
Le Puritcauiir du sang. MAISON DE TAPiiCUB BOUSE D’OTTAWA.

1 ru* F* o*w4 grand assortiment, les moi) 
•JteMmrs, et hs plus bu prix en 

fait de

Ancien Poste de P. O’MEAKA

20 22 ET 24, RUE GEORGE
, xtelarte, Rideaux,décorée etOet e maison a été reparée, 

meublée à neuf, arec toute» le»

A Alterations Modernes Corniche*, Foie*, Garniture 
el Mauble-v de toute sorte.

spéciaux sont offert» atuDes »TsnUre» 
i de théâtre.

41»
artiste»

La burette est toujours pourvue de» œil 
leurs marques de

Vins* Liqueurs et Cigare».

•A suivre) SAISON OE TAPIS D’OTTAWt
148 Hue NI»ARMS.Cornichons de Richardson, de 

Toronto, garantis première qualité, 
vendus à 15 cents la pinte chez N. 
A. Savard.

SHOOLBRED et CieT. P. O’CONNOR, Prop.
Ottawa, 11 DR. lass..tawa, Hwyt 1WT

FBTJILLETOU

h\ FOLLE
LSuile)

Chose étrange ! L’hilarité de 
Prosper avait suivi la gamme 
descendante. Maintenant il ne 
riait plus. Cette vieille femme 
aux cheveux blancs, au main­
tien digne, à la parole choisie ; 
l’air triste et réfléchi dont son 
visage austère était empreint 
commençaient à imposer à ce 
sceptique vagabond.

—Mais enfin, demanda-t-il, 
comme s’il se refusait à admet­
tre que cette malheur, use fût 
raisonnable, comment vous êtes- 
vous souvenue d’une chose que 
vous aviez oubliée depuis plus 
de vingt ans ?

—C’est une jeune fille, qui 
qui en est cause, répondit-elle. 
Une belle jeune fille, bonne, ri­
che, généreuse. Elle était la 
seule qui n’eût pas ri ce malin 
quand j’ai demandé un piano 
aux membres du bureau de 
bienfaisanee.

—Quoi ! s’écria Prosper en 
sôuriant, vous avez demandé à
ces messieurs...

—Oui, et voilà que vous riez 
encore, mais attendez, fit la mè­
re Rabat-Joie. Cette jeune 
fille ne m’a pas ri au nez, elle. 
Elle a voulu s’assurer que je 
n’étais pas si folle qu’on le 
croit.

—Et qu’a-t-elle fait ?
—Elle a jeté un châle sur mes 

épaules, m’a entraînée jusque 
dans la rue. Là, elle a fait si­
gne à une voiture d’arrêter, et 
nous y avons monté. Nous 
avons roulé longtemps, long­
temps ; nous traversions des 
quartiers magnifiques, 
nous nous sommes arrêtées.

Elle parlait lentement et fai­
sait de visibles efforts pour se 
bien rappeler ce qu’elle racon­
tait.

Enfin

— Alors, reprit-elle, nous 
avons franchi les degrés d’un 
large escalier, puis elle m’a fait 
entrer dans un salon tout doré. 
J’en ai vu beaucoup de sembla- 
bles....autrefois. Dans ce salon, 
il y avait un grand piano à 
queue. Elle m’a pris la main, 
m'a fait asseoir devant le cla­
vier, et a plaqué 
faux que je l’ai corrigé à l’ins­
tant. Ce qui s’est passé en moi, 
quand mes doig*s ont fait v.- 
brer le son a mon oreille je ne 
saurais l’exprimer. 11 me sem­
bla qu un voile se déchirait. 
Tous les aiis que je jouais jadis 
se représentèrent à ma mémoire. 
Combien de temps demen- 
rai-je en lace de Vins -amen! ? 
Je ne m’en sois pas rendu 
compte. La même jeune fille 
me reprit la main, m’emmena et 
me reconduisit ici, après m’avoir 
promis qu’elle reviendrait.

—El cela s’est passé....quand? 
interrogea Prosper.

—Il n’y a qu’un instant, ré­
pondit la mère Rabav-Joie Ain­
si je suis sûre que c’est encore 
cette belle jeune fille qui vous 
envoie.

—Non, ce n’est, pas elle.
—Mais qui est-ce donc alors ?
—Je vous ai dit qu’il m’était 

impossible de trahir le secret.
A ces mots, Prosper se dirigea 

vers la porte.
Mais, avec une rapidité in­

croyable, ellê s’élança et lui 
barra le passage.

—Non, fit-elle résolûment, je 
ne vous laisserai pas partir 
avant d’avoir obtenu ce nom.

Prosper la vit si décidée qu’il 
s’arrêta.

—Après tout, dit-il, qu’est ce 
<jue ça me fait ? Eh bien ! C’est 
M. Delatour.

—Delatour ! répéta-t-elle en le 
regardant fixement. Delatour ! 
Delatour.

Tout à coup elle lui saisit le 
poignet av. c force.

—Qui vous a dit mon nom ? 
demanda-t-elle.

Prosper recula d’un pas.
■—Son nom ? murmura't-il. Je 

lui ai dit son nom ? Elle s'ap­
pelle donc Delatour ?

Soudain il se frappa le front 
et sourit avec pitié.

—Que je suis bète ! fit il. Elle 
est folle !

un accord si
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POUR LE TEMPS
DU

l.

Red action ext raord i a ni re sa r 
tons les effet* d’epiceries et 
sar le poisson spécialement.

Hareng frais, 15 cis. par doz.
Hareng salé, 15 cis. par doz.
Morue No. 1,3 cts. par lb.
Saumon No. 1, 6 cts. par lb.
Maquereau, 15 cis. par doz.
Mêlasse, 10 cts. la pinte.
Sirop, 10 cts. la pinte.
Excellent thé, de 15 à 25 cts. par lb.

A la Maison d’Enargne,
Coin des rues Dalhousie et Murray.

N. A. BAVARD, Prop.

KIDNEY-WORT
Opère des CuresT

merveilleuses mntqngi
DF.» *

Maladies des Rognons ')
ET [

Des Affections du Foie
Parce qu'l! agit à la fols sur le FOIE, les 

INTESTINS et les ROGNONS.
Parce qu'il débarrasse le système des hu- 
eurs viciées qui produisent des maladies des 

rognons et dos voies urinaires, des maladies 
bilieuses, la jaunisse, la constipation, les hé- 
morrhoïdes, le rhumatisme, la névralgie, les 
affections nerveuses et toutes les maladies 
auxquelles les femmes sont sujettes.
ta-CECl EST BIEN DÉSIONTRÉ-US,

——)o(----------
IL GUÉRIT INFAILLIBLEMENT 
NSTIPATION, lea HEMOR- 
RHOIDES et le RHUMATISME 

En faisant fonctionner libremeat tous les 
organes,

PUH1 FIANT AUSSI LI SANG
et donnant au système sa rigueur normale 

pour chus.-er la maladie.
DES MILLIERS DE CAS 

graves de ces maladies ont été 
lugés et, en peu de temps 

RADICALEMENT GUERIS. 
Paix, tl» sous forme liquide ou en poudre.

En rente cher, tous les pharmaciens.
On envoi le remède ou poudre par la malle. 

Wells, Richardson k Cle., Burlington, VL 
Envoyés un timbre et tous recevras un 

Almanach pour 1884.

LA CO

les plus

KIDNEY-WORT
—Faite*» l’essai ae la VALfr < 

Kl A. C’eni la melllenre poin 
made coutre 1» chute de 
cheveux et la Calvitie, Et 
sente chez C. O. D ACIER 
Pharmacien, - .** Snssex

COUR DE POLICE
(Présidence du juge O’Gara)

Wm Shea, ivresse, $2 et les frais. 
Thos Rose, John Welsh et Frs 

Dickson, pour vol de six chemises, 
$1 chacun.

Alfred Allen, Thos Taylor, P. 
Shea, désordre, cause remise à 
lundi.

LE PREMIER AVRIL
Les nombreuses pratiques de Ma­

demoiselle HcDouald apprendront 
avec plaisir que l’ouverture ds son 
magasin de modes du printemps 
a lieu jeudi, 1er avril. Elle extii- 
Dera alors un assortiment nouveau, 
dans lequel on trouvera 35 patrons 
venmtde» principaux artistes de1 
Paris, de Londre et de New-York.

Une prompte visite est respec­
tueusement sollicitée.

AU BON MARCHE

Toujours en mains le meilleur 
choix de livres d’images, de Chape­
lets de Statues, et d’article religieux 
vendus à bon marché chez

P. G. GUILLAUME,
455 Rue Sussex.

Nota.—Atin de faire place aux 
nouvelles marchandises du prin­
temps, une réduction de dix par 
cent, sera faite sur toutes l<*s achats 
d’objets de fantaisie.

W. A. ARMOUR
Manufacturier et Importateur

MOULURES POUR
D’IMAGES, M HOIRS,

(Glaces de fabrique allemande et anglaise)
Tableaux à l’huile Anglais, Fran­

çais et Allemands,
Aussi, toutes sortes de Peintures, 

Cadres en peluche, et de canevas 
pour tableaux.

LES MARCHANDISES SONT ^VEN­
DUES PAYABLES TANT LA 

SEMAINE OU LE MOIS.
IMAGES ENCADREES AU PRIX DES 

MANUFACTURES.
Venez me faire une visite,

épargne 
10 à 25 1

moins de

N. B.—Je vendrai aux marchands les 
moulures, cadres, pointures, miroirs, cane­
vas pour tableaux et toutes les plus ré­
centes nouveautés du commerce de pein­
tures aux prix de Montréal et Toronto.

W. À. ARMOUR,
482 rue Sussex.

DEMANDE
On demande un homme marié, n’ayant 

pas d’enfant, pour travailler à la terre ou 
bûcher sur une ferme et prendre charge 
de la maison et de trois ou quatre em­
ployés Conditions^vantages es.

S’adresser par lettre, Boite 415, 
de Poste, Ottawa.

i ureau

TROUVEE ’Une petite chienne noire et brnne (Black 
S’adresser au bureau du :and Tan.) 

“ Canada.”
Peer eixiON DEMANDE 7 Pour quatDes commis déiailleurs de marchandises 

sèches, parlant français et anglais, à par­
tir du 1er avril. S’adressera P. Rochon, 

25 m.Cushing House.
EditDr ALFRED SAVAR

Pour l'amBureau :

NO. 376, RUE CUMBEHLA
Ancienne résidence du Dr Prerosi

Ottawa,

B ureatiJ.. Labelle,
Huissier de la Cour Suprême, B l 

BUE BRIT 4NH TA, 
HULL'

w« *

L]Ottawa, of 1 1 v tM

CHARBON 'V «
OU*'

LES i
LE CHARBON

L’étal 
du Can: 
mois, ; 
celtes, i 
de deux 
la demi 
et $23,6 
000 de i 
laps de

Le su 
donc ce 
qu’il éta 
date.

Les i 
les trou 
vent, au 
$2,502,9

LACKAWANNA i
DE PREMIER CHOIX

Est importé, chaque jour, tout frais tiré 
des mines,

A bord des Chars seulement
> !i

Bas prix. Qualité garantie.

J. G. BUTTEILW0RTI1 &Cie

i86 RUE SPARKS

, MERS CANADIENS 
1 RESuR OES "DYSPEPTIQUE• V

Cette préparation guérit, outre 
yepepsie des Tuberculeux ou poitri 

naires, les indigestions, les Névralgies, les 
Débilités générales, les maladies du Foie et 
des Reins, les hydropisies et les Rbumatia

Préparé par le <1
la D

C(

Dr N. LACEKTE,
Lévis, P. Si, c 

Grèce ( 
Turquie 
sion d’u 
Puissan 
rêve, p: 
son eint 
tanlino] 
tenter u 
traire ai 
Grecs c 
La fam 
nératric 
des siècl 
à la net 
se prépa 

Il exi 
dente e 
des dei 
comple 
grecque 
Sur mei 
constate 

La Gt 
l’aide dt 
dus en 1 
des grai 
dans le 
et l’Aut 

Il est 
pourtan 
couvre i 
pera, et 
de notre 
répugnt 
maine.

Prix : 30 cts la bouteille.
En vente ches les pharmaciens 

d Spôt ches
ELZEAR ALARIE,

71 rue Bolton, Ottawa
sSinilletl 884

MESDAMES, **-
LES MARCHANDISES DE IMODES ™ PIHfflMPS

iHile A. McDonald
Arrlient Journellement

Maison de Modes Parisienne
581 RUE SUSSEX,

Quatrième porte de la rue York.

y[\à>
M

AVIS.
DES SOUMISSIONS cachetées adressées 

au soussigné, et portant la suscription 
“Soumission pour Approvisionnement» 
des Sauvages,” seront reçues à ce bureau 
jusqu’à midi de MARDI, le 20 AVRIL, 
1886, pour la livraison pendant l’exercice 
expirant le 30 juin 1887 des p pro visionna­

nts des Sauvages, taup droits payés, à 
divers endroits au Manitoba *>t dans les 
Territoires du Nord-Ouest. Ces approvi­
sionnements consistent en farine, fard sé­
ché, bœuf, épiceries, munitions, ficelles, 
bœufs, vaches, taureaux, instrumenta ara 

ires, outils, etc , etc
On pourra obtenir des formules de sou­

mission et les détails relatifs à ces appro­
visionnements, les dates des livraisons, 

en s adressant an soussigné, ou au 
liasaire des Affaires des Sauvages à 

Bureau des Sauvages, Win­
nipeg.

Les soumissions peuvent être faites pour 
chaque catégorie d’effets (ou pour une par­
tie de chaque catégorie d’effets) séparé­
ment, ou pour tous les effe's mentionnés 
dans la liera.

Chaque soumission devra être accompa­
gnée d’un chèque accepté par une banque 
canadienne, payable au surintendant gé­
néral des affaires des sauvages, pour au 
moins cinq pour cent du montant des sou­
missions pour le Manitoba et les Ter­
ritoires dn Nord-Onest, lequel chèque sera 
confisqué si le soumiss ovnaire refuse de 
signer le contrat sur demande de ce faire, 
ou s’il n’accomplit pas le service entre­
pris. Le chèque sera remis si la soumis­
sion n'est pas acceptée.

Lee soumissionnaires sont requis de faire 
la somme totale de la valeur en argent des 
affaires qu'ils offrent de fournir, car sans 
eela leurs soumissions ne seront point pri­
se! en considérationj.

Chaque soumission devra, 
sigaature du soumissionnaire, porter la si­
gnature de deux cautions jugées suffisantes 
par le département, pour garantir V 
lion du contrat

Dans tous les cas où le transport nese fe- 
que partiellement par voie ferrée, les 

entrepreneurs devront faire des arran 
ments convenables pour que les aoprori- 
■ionnements soient expédiée sans retards 
des stations de chemias de fer * leur desti­
nation dans l'entrepôt dv gouvernement 
au point de livraison.

Le département ne s’oblige pas d’accep­
ter la plus basse ni aucune des soumissions.

L. VANKOUGHNKT, 
Sous-surintendant Général des 

Affaires aea Sauvages 
Dipt, des Affaires des Sauvages, >

Ottawa, I mar:-, 1884 }
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M. Napoléon Legendre doit pu­
blier ces jours ci un recueil de 
poésies.

Le volume est chez le brocheur. 
11 a près de trois cents pages, et a 
été tiré à 1000 exemplaires

-Rêvai Studio-
*____  ET _____

SALLES DIT
Madame Louise Sophie Campbell, 

veuve de feu Jonathan Wurtele, 
vient de mourir à Sorel, à l’âge de 
85 ans. La défunte était la mère 
de l’honorable M. Wurtele, prési­
dent de l’assemblée législative de 
Québec.

La compagnie d’assurance sur la 
vie 11 The Sun” vient d’avoir son 
assemblée annuelle. L’état de ses 
affaires est excellent. Les revenus 
de l’année se sont élevés à 1320,000, 
$41,000 de plus que Vanned précé­
dente, et les profits nets ont atteint 
le chiffre de 8124,000.

98 Bue Wellington
----- :o:

Photographies Cabinet,
2.00,1a douzaine, et elles sont réellement 

bonnes.

Voyez nos

Photographies de raquetteurs
Toutes sortes de Photographies exécu 

tées à des Prix qui conviennent à tous. 
-----:o:——

De toutes les parties du Canada.

Cadres, Albums, Statues, 
Ouvrages Japonais. 

ABAT - JOTJIl
De fantaisie, faits à ordre, au plus 

court délai.
Venez voir nos Curiosités Mécaniques.

RESTONS AU PAYS.

Nous reproduisons avec plaisir 
le remarquable article qui suit, dû 
à la plume d’un de nos jeunes 
écrivains canadiens les plus dis­
tingués, M. Ernest Chouinard, ré­
dacteur de l'Evènement, de Québec:

Uu des défauts du peuple cana­
dien—et Dieu sait s’ils sont nom 
breux—une de ces manies natio­
nales que l’on constate sans trop 
pouvoir s’en expliquer la cause, 
c’est de déserter le sol natal pour 
courir aventure. Est-ce un héri­
tage, un souvenir que nous ont 
laissé dans le caractère et le goût 
nos pères ou r.os prédécesseurs sur 
cette Eterre d’Amérique, où il y a 
tant d’espace à parcourir, tant d’im­
prévu à découvrir.

Le canadien est peut être l’hom­
me le plus voyageur du monde. 
Nous avons de no- compatriotes 
dispersés un peu partout sur la 
surface du globe ; depuis le mar­
chand à Londres, Berlin et Moscou, 
le marin, à la Terre de feu, comme 
en Océanie, jusqu'au guide de ca­
ravane dans les déserts de l’Arabie. 
Vous trouverez semés partout des 
fils de ce peuple, qui, malgré son 
étonnante vitalité, n’a pu depuis 
deux cents ans coloniser un cin­
quième du territoire que la Provi­
dence lui a assigné.

Ce n’est donc pas le surplus de 
la population, si funeste aux vieux 
pays, qui les rejette en dehors de 
nos villes, encore moins en dehors 
du pays de leurs pères. C’est un 
goût particulier de voir l’étranger, 
c’est une fantaisie invétérée dans 
le caractère.

La république des Etats-Unis 
étant l’endroit le plus à portée pour 
nous d’y rencontrer l’étranger, est 
aussi le pays où la population cana 
dienne s’est le plus déversée. L’ex­
emple de quelques fortunes assez 
facilement édifiées a été pour un 
grand nombre des nôtres d’une 

! bien funeste influence. C’est la 
! découverie des mines de la Cali- 
! fornie et du Colorado qui a marqué 
i le commencement de cette dépopu­
lation du Canada, de cet exode dont 
nous cherchons encore à entraver 
le mouvement.

L’ouest américain a été tout par­
ticulièrement d'un pernicieux at­
trait pour notre nationalité. Ils 
s’y comptent par centaines de mille 
ces exilés, nos frères, qui aux jours 
des solennités religieuses et natio­
nales afiectent encore, avec piété 
et patriotisme, de se dire toujours 
canadiens français, mais qui ne 
réussissent pas toujours, au milieu 
de leurs réunions joyeuses, à chas­
ser de leur esprit l’in DOrtun sou 
venir d’ure drsert'O.i qui n’était 
pas obligatoire, bien qu’elle leur 
en ait tant co'it *.

Il fut une époque, et elle n’est 
pas encore totalement écoulée, où 
le revers de fortune, avec ce que 
l’on est convenu d’appeler la 
nurie des temps, ne laissait pas 
d’autre issue à l’homme de cœur 
et malheureux que celle de l’exil 
volontaire. La déchéance est sans 
doute moins lourde sous l’œil 
étranger, qui le plus souvent 
l’ignore ; mais aussi, comme ce la­
beur et ces peines consacrés chaque 
jour à reprendre la position perdue, 
comme cette énergique persistance 
à rouler IA bas le rocher de Sisy 
phe eût été d’un plus grand mé­
rite peut-être, et assurément d’un 
meileur exemple pour ceux-là 
môme qui furent antérieurement 
témoins d’une plus consolante for 
tune.

Cet ouest américain, toute cette 
république voisine a reçu du Ca­
nada français plus de bras, plus 
de travaux, plus de sueurs péni­
bles, et précieuses qu’il n’en aurait 
fallu pour édifier chez lui quel­
ques unes de ces villes dont nous 
allons admirer et envier la pros­
périté après y avoir contribué.

Le canadien est voyageur, il lui 
plait de causer de l’étr iiïger et de

▼is-à-vis les édifices du Parlement.

LES FAITS DU JOUR

Un nommé Crandall s’est donné 
la mort en se jetant dans la chute 
Niagara, hier.

La compagnie du Grand Tronc 
tiendra son assemblée semestrielle 
à Londres, le 30 avril courant.

Le conseil municipal de Paris a 
voté 80 millions de francs pour 
l’exposition française de 1889.

Les usines de Decazeville, France, 
vont être fermées à cause de la 
grève.Elles emploient 1200 ouvriers.

tin divers endroits des Etats Unis, 
les inondations causent des dom­
mages considérables et des perles 
de vie.

La plupart des Russes confiés aux 
soins de M. Pasteur sont retournés 
chez eux, guéris. D’autres sont 
encore sous traitement.

Le comité du budget de la chain 
bre des députés de France a auU- 
risê un nouvel emprunt de né if 
cent millions de francs.

Le „ bill, accordant le droit de 
suffrage à la police a subi sa se 
conde lecture à la chambre de 
communes d’Angleterre.

On s'attend à ce que la Grèce 
déclare la guerre à la Turqui' . 
d’ici à quelques jours. Elle esl. 
parait-il, soutenue par la Russie.

M. le secrétaire Manning, du cj- 
binetde M. Cleveland, va probable 
ment renoncer à la vie publique, 
après l’attaque de paralysie qu’l 
vient de subir.

Un militaire du Nord Ouest sug­
gère L’idée de faire visiter les vieil 
les provinces à tous les cnefs sau 
vages. 11 croit que l’impression de 
ce voyage leur sera.t très favora
ble.

L'­On s'oublie parfois, à la chambre 
des représentants de Washington. 
L’autre jour un député disait, en 
parlant du maitre des podes, qu’il 
serait mieux au pénitencier que 
dans le ministère.

Lord Charles Boresford propose 
au gouvernement anglais de vendre 
ou détruire tous les vieux vais 
seaux de guerre de l’Etat, et d’em 
ployer à l’achat de vaisseaux neufs 
l'argent qu’il dépenserait à radou­
ber les vieux.

L’honorable juge Routhier, de 
Québec, a repris, hier, ses cours 
publics de droit international à 
l'Université Laval. Sujet : ‘‘Coup 
d’œil rétrospectif sur le fondement 
et les sources du droit internatio­
nal, et sur les éléments constitutifs 
de» nations."

<
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l’inconnu ; 
que son pays est assez vaste pour 
suffire à ses courses, assez neuf

semble ignorer

Bottes* Souliers, etc., a pins
pour fournir à son besoin d’érno- bas prix que partout ailleurs* 
lions. S’il pouvait seulement chez 
s’en convaincre, sa curiosité d’a­
bord et son intérêt ensuite le pré­
pareraient aux idées d’initiative et 
de progrès, si lentes d’ordinaires à 
pénétrer nos esprits au’elles s’arrê­
tent presque infailliblement avant 
d’opérer sur nos bourses.

T. BELLEHARE, 
520 rue Snssex.

LE MONDE ET LA VILLE

La quête de demain, à la Basi 
II ne faut pas cependant déses- lique, sera faite au profit de l'œu- 

pérer de l’avenir. L’émigration vre de la colonisation, 
dont nous avons déploré l’étendue 
et les pérégrinations, dont nous 
nous garderons encore de dire trop 
de mal, ont cela d’avantageux et Un incendie considérable a dé- 
de consolant que toutes ne sont pas truit pour une valeur de $30,000 
sans offrir parfois d’heureux re- sur la grande rue à Port Rowau. 
tours.

Michel Nlrogoff, dimanche, 
le 4 Avril, au Theatre Royal.

Figues, 8 cts la livre, chez N. A. 
Bavard.

MICHEL STROGÜFF On rapporte que John L. Sulli­
van, le boxeur, n’a pas gardé une 
impression favorable de notre ville. 
Cela n’importe pas extrêmement.Les amateurs de théâtre ne per­

dront pas l’occasion qui leur est 
offerte d’assister à la représenta- Salles d’exposition d’arti-
tion de ce beau drame, demain soir, clee de mode de Mile McDo- 
au théâtre Royal. Un dit beau- naid ouverte** aejourd’hni.

On agite, à Toronto le projet 
d’établir un nouveau marché au 
bétail, le marché actuel étant in­
suffisant pour les besoins du com­
merce.

coup de bien de la manière dont 
les acteurs interprètent leurs rôles, 
de la richesse des costumes et de la 
beauté des scènes. La soirée est au 
profit de l’Institut Canadien de cette 
ville.

Les arbitres chargés de l’expro- 
pntation des terrains avoisinant la 
chute Niagara, s’occupent actuelle­
ment de la propriété de M. Davis 

Le 4 mai prochain, s’ouvrira, en occl,Pe 1,850 pieds de front sur 
cette ville, un grand concours de la rivière.
tir au pigeon, sous les auspices, du Michel Strogoff. dimanche, 
club de tir Saint Hubert de celle le 4 Avril, au Theatre Royal, 
ville. Ce concours sera ouvert aux 
tireurs du monde entier. Mille

TIR AU PIGEON

Avant hier, le secrétaire de la
piastres en or seront distribuées eu l°terie Clîr^ i^I^Ia1
quatorze prix dont le premier est JAPaïé *?.??,’a M' L' ^abonté, 
de $300, et le quatorzième de $10. ho e,ller d Ottawa pour un billet 
Les entrées coïteront dix piastres. 9U 11 a 8a8“« au dernier tirage.
On fera des arrangements avec le Ponr éviter l’encombre- 
Pacifique et le Grand Tronc pour ment, allez reaerver vos siege# 
réduction de passage en faveur de a l’Instit'it.
ceux qui viendront au tournoi. ,, , . . ..

On nrnfitpra Jp la nréspnpp à L’eau de la riviere Rideau monte,Ottawa* d’un grand nombre de re la dè.Mcle s*. fait- New Edm- 
présentants d’autres clubs du bu.gh on craint une répétition des 
Canada et des Etats-Unis pour ton- inondations passées Jaoeville et 
der une association américaine. [? chemin de Montréal sont dans

Veau. Les ponts courent quelque 
danger.

Biscuits Soda, 8 cts la livre chez 
N. A. Bavard.

UN REMÈDE CONTRE LE 
MAL DE TETE

Dans les pays chauds, où sévit ’a 
fièvre jaune,ou rencontre de vielle continue à s’améliorer et on pense 
négresses qui prétendent avoir, qu’il reprendra son siège au parle 
contre la terrible malcdie, des re- ment avant peu. 
mèdes souve.ains, mais qu’elles 
tiennent secrets autant qu’elles le _ Voyez chez Mlle McDonald 
naiiwûii} les chapeaux Mikado eai soulpeuvent. complètement uouveaax, 531

Il est, notan.ment. un symptô- rue su#»ex. 
me qu’elles parviennent à calmer 
d’une façon évidente, c’est l’effroy- L’enquête sur l’origine de l’incen- 
able mal de tête dont souffrent les die aux édifices du Mail, à Toronto, 
malades. fait croire que des malfaiteurs ont

Le procédé qu’elles emploient volé Porter, l’opérateur de nuit 
pour arriver à ce résaltat est des aux bureaux du téléphone, l’ont 
plus simples : elle coupent en deux frappé, puis, le croyant mort, ont 
un citron et appliquent les parties mi‘le feu pour cacher leur méfait, 
planes des deux moitiés sur les tem 
pes du patient, et les compriment 
fortement au moyen d’une bande 
entourant la tète plusieurs fois; le 
mal de tête disparait instantané . . -, , . .

Ce moyen es., „r,i, il. *.
communion du mois.
S. Gauvreau,

Secrétaire.
Michel Strogoff, dimanche, 

le 4 Avril, an Theatre Royal.

La santé de sir John Macdonald

Les membres de la Société du 
Sacré-Cœur de Jésus, section Ste 
Anne, sont priés de se réunir à 
leur salle dimanche matin, 4 cou-

plus efficaces et réussit non seule­
ment contre la céphalalgie prove­
nant de la fièvre jaune, mais enco­
re contre celle résultant de la fièvre 
paludéenne, dans les maux de télé 
ordinaires et même dans la simple 
migraine. 11 est, du reste, facile à 
essayer.

V. Lepage, 
Président.

Lundi soir, au grand Opera 
House, il y aura une soirée au bé­
néfice complimentaire de MM. L. 
Howard, ancien gérant d'affaires 
du Théâtre Royal, Ralph Bell et 

Un prix en or de $20 sera donné Alex Kearney. Un grand nombre 
à la personne qui fera l’achat ou d’artistes ont offert leurs services, à 
les achats les plus considérables cette occasion. Plans de la salle 
(argent comptant), du 29 courant au Nordheimer’s music store. Prix 
au 17 avril prochain. Cette per- d’adm-ssion, 25, 50 et 75 cents.
sonne gagnera, outre ce présent, . . , .. , ...........
35 pour cent sur l’argent dépensé. La force de police de cette ville.
Chez P. H. Chabot, 518 rue Sussex. Qui durant l’hiver n’a pas été au 

Les noms et lès adresses des complet, verra remplir ses cadres, 
des acheteurs seront entrés dans * 1 arrlve® des hommes de chantier 

livre, et les $20 seront accordées à cau8e des désordres qu. régnent 
toujouis alors aux environs de

20.00 EN OR

un
le 19 avril à la personne qui aura , 
acheté pour le plus fort montant leurs pensions, 
durant la période de la vente. Le nombre des inhumations, à 

Toronto, pendant le mois dernier,

personae qui l’a prie. femme qui est morte a l asile de la
Providence était âgée de 107 ans, 

On demande immédiatement, une autre de 99 et une troisième de 
chez M. P. C. Auclair,^ue Sparks, 25 Une grande partie des décès 
12 bonnes couturières pour la con- ont été causés par des maladies de 
fection des pantalons. la gorge et des poumons.

Avis aux personnes qui désirent N’onbllee pu# «l’aller reeer- 
le Don temps dans leur poche. Mon- ver voe Miegesa l’Institut pour 
très Waltham en or ou argent, a la represeetatlou de Michel 
grande réduction de prix, avec Ntrogoil'.
assortiment complut de ioncs de La compagnie dite “Ottawa 
mariage et oijoux de différents Granité Works Co.’’ envoie à l’ex- 
genses, garantis tels qu on les re position coloniale un assortiment 
présente, jjiaoh 1 argent sera de petits articles d’ornements de
remis. salon, de cabinet de toilette, etc,

H. rsorez, No 30 rue Rideau, fabriqués de serpentin des Lauren- 
Dorte voisine du London Chop tides très bien poli et tiré des mines 
House. de la compagnie près de Templeton.

Salle, d’expoettlo.i d’artt- La compagnie urèlend être la pre- 
elee «te mode de Mlle McUo- ™lèïe à manufacturer le serpentin 
nald enverte. uujonrd’hni. des Laurentides.
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